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MDN :

Saïd Chanegriha effectue une visite 
officielle en Russie

Composition de la nouvelle APN :

Les grandes manœuvres ont déjà commencé

Le chef d’Etat-major 
de l’armée nationale 
populaire, Saïd Chanegriha 

a entamé hier  lundi une visite 
officielle en Russie à l’invitation 
du ministre russe de la défense, 
Choigou Serguei Koujouguévitch, 
indique un communiqué du 
Ministère de la Défense Nationale

“Sur invitation de Monsieur 
le Général d’Armée Choigou 
Serguei , Ministre de la Défense 
de la Fédération de Russie, 
Monsieur le Général de Corps 
d’Armée Chanegriha Saïd, 
Chef d’Etat-Major de l’Armée 
Nationale Populaire, entame à 
partir d’aujourd’hui 21 juin 2021, 

une visite officielle en Fédération 
de Russie.
Monsieur le Général de Corps 
d’Armée prendra part à la 9e 
Conférence sur la Sécurité 
Internationale qui sera organisée 
par la Fédération de Russie, les 
23 et 24 juin 2021 à Moscou”, 
précise la même source.

En attendant le verdict du 
Conseil constitutionnel, 
qui doit se prononcer sur 

les  multiples recours introduits 
par les partis politiques, l’heure 
est déjà aux grandes manœuvres 
chez les nouveaux élus, en 
prévision de la composition de la 
nouvelle assemblée , dans le cadre 
du  partage des responsabilités.

C’est dans ce cadre que les 
indépendants, arrivés en 
deuxième position avec 78 
sièges, ont tenu aujourd’hui une 
première réunion à Alger pour 
“un échange de point de vue” sur 
ce que sera la démarche future 
du groupe et surtout sa position 
vis-à-vis du président de la 
République.

Et sur ce point précis, un député 
de Tizi-Ouzou, interrogé par 

la radio nationale, a clairement 
expliqué que “les indépendants 
seront au service du programme 
du président de la République”.
En définitive, le président de la 
République n’a pas de grands 
soucis à se faire avec les nouveaux 
élus, et leurs partisans car ils ont 
tous exprimé le souhait d’être 
dans la majorité présidentielle 

et donc faire partie du prochain 
exécutif. 
Un exécutif, qui reste pour 
le moment une autre paire de 
manche, mais qui n’exclut 
pas pour autant les inévitables 
supputations des journalistes 
sur sa configuration et 
surtout l’homme qui aura la 
responsabilité de le conduire.

Législatives :

La participation du parti de “Jil Jadid” était pour “trouver 
des solutions politiques en vue d’édifier l’Algérie nouvelle

Législatives du 12 juin:

35 personnes sous mandat de dépôt et 10 autres sous contrôle judiciaire

Le président du parti de “Jil 
Jadid” Sofiane Djilali a 
affirmé, samedi à Alger, 

que le but de la participation 
de son parti aux élections 
législatives du 12 juin 2021, était 
dans l’objectif de “ contribuer à 
trouver des solutions politiques, 
en vue d’édifier l’Algérie 
nouvelle et opérer le changement 
et non de remporter des sièges au 
Parlement”.
“Cette échéance était supposée 

être un moyen idoine de résoudre 
la crise politique actuelle qui 
n’a que trop durer, en réponse 
aux ambitions et aux intérêts de 
la société et non de remporter 

uniquement des sièges au 
parlement”, a indiqué Djilali 
Sofiane dans une conférence 
de presse après la proclamation 
des résultats préliminaires des 
législatives.
Pour Djilali Sofiane, les 
résultats préliminaires de ces 
élections sont dus au “grand 
boycott” des électeurs, imputant 
la responsabilité aux partis 
politiques qui ont échoué à 
“convaincre un grand nombre de 

citoyens à se rendre en force aux 
urnes, en vue de voter afin de 
donner la légitimité à l’institution 
législative dans la concrétisation 
du changement escompté”.
Le responsable de cette formation 
politique estime que l’abstention 
des électeurs a “ contribué 
grandement au retour des 
partis traditionnels qui ont une 
représentation forte au sein des 
Assemblée locales élues, d’autant 
qu’ils ont pu défendre leurs voix 

et s’imposer, en arrachant un 
nombre considérable de sièges”.
Appelant à “ travailler davantage, 
à l’avenir, en vue d’être en mesure 
de convaincre les citoyens, en 
vue de participer aux prochaines 
échéances”, le président de Jil 
Jadid a indiqué que son parti “ 
porte un projet de société et un 
programme prometteur au service 
de la Patrie et qu’”il poursuivra 
la lutte, en vue de concrétiser le 
changement escompté”.

Le ministère de la Justice 
a annoncé lundi le 
placement de trente-cinq 

(35) personnes sous mandat 
de dépôt et de dix (10) autres 
sous contrôle judiciaire pour 
violation des dispositions de la 
loi organique portant régime 
électoral lors des élections 
législatives du 12 juin.
“Dans le cadre des efforts 
visant à assurer la régularité 
des élections législatives du 

12 juin, des mesures judicaires 
ont été prises à l’encontre des 
contrevenants aux dispositions 
de la loi organique portant 
régime électoral, donnant lieu 
au placement de trente-cinq 
(35) personnes sous mandat de 
dépôt et de dix (10) autres sous 
contrôle judicaire”, a précisé le 
ministère de la Justice dans un 
communiqué.
Les juridictions ont également 
prononcé contre certains “des 

peines de prison ferme oscillant 
entre six (6) et dix-huit (18) mois 
et une amende allant jusqu’à 
100.000 DA”, et ce, dans le 
cadre de poursuites judiciaires 
conformément aux procédures 
de comparution immédiate pour 
trente-neuf (39) personnes et 
d’enquête judiciaire pour trente 
(30) autres.
La police judiciaire “poursuit 
ses investigations à travers 
l’ensemble du territoire national 

concernant 86 faits signalés 
impliquant soixante-sept (67) 
personnes et d’autres non 
identifiées”, selon le ministère.
Les faits signalés concernent 
notamment “la distribution le 

jour du scrutin de documents 
en lien avec la campagne 
électorale, la perturbation du 
fonctionnement d’un bureau de 
vote, l’intrusion dans un centre 
de vote, le vol de bulletins de 
vote d’un bureau de vote pour 
leur distribution à l’extérieur, 
l’offre de dons en numéraire 
aux électeurs pour influencer 
leur vote et l’introduction de 
bulletins de vote dans l’urne 
sans la présence d’électeurs”.
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Bac 2021 : 
Les sujets de langue arabe et d’éducation islamique 

abordables

Baccalauréat à l’est :
Les premières épreuves à la portée de tous

Des candidats à l’examen 
du baccalauréat ont été 
unanimes à affirmer, 

dimanche, que les sujets de langue 
arabe et d’éducation islamique 
ont été «abordables pour la 
majorité», tandis que d’autres ont 
trouvé des difficultés pour le sujet 
de langue arabe, notamment pour 
la branche Lettres et Philosophie.
Plusieurs candidats ont affirmé 
à l’APS au premier de l’examen 
que les deux sujets de langue 
arabe ont été dans le cadre du 
programme scolaire, expliquant 
que la seule problématique était 
la durée courte consacrée à 
l’épreuve.
La candidate libre Nadia (50 ans) 
qui a opté pour la branche Lettres 
et philosophie a indiqué que sa 
décision de passer le bac après 
32 ans de sa première expérience 
constituait un «véritable défi» 
pour elle mais aussi pour ses trois 
enfants.
Elle a estimé que la matière de 
langue arabe était «abordable 
pour tous», précisant que 
l’exercice de «la conjugaison» 
était sa «bête noire».
Au centre d’examen Lamine 
Lamoudi aux Cinq Maisons 

(Alger est), le candidat Wassim. S 
(branche Maths Technique) s’est 
dit satisfait pour le sujet de la 
langue arabe.
Pour les jumelles Manel et 
Riham (branche Sciences 
expérimentales) au centre de 
Bachir Mentouri à Chéraga (Alger 
ouest), le sujet de langue arabe 
était «relativement facile mais il 
nécessitait de la concentration).
Les candidates Nawal et Siham 
ont affirmé, les larmes dans les 
yeux, que le sujet de la langue 
arabe «était trop compliqué».
Concernant le sujet des Sciences 
islamiques, la majorité des 
candidats rapprochées par l’APS 

ont exprimé leur satisfaction 
quant aux questions posées dans 
les sujets dont «la majorité des 
candidats peuvent répondre 
facilement», selon ces candidats.

Parfaite organisation 
de l’examen

 A Alger, les responsables chargés 
de l’organisation du BAC ont 
affiché une grande «maitrise» du 
déroulement de l’examen sur le 
plan organisationnel, sécuritaire 
et matériel.
Aussi, les éléments de la 
Gendarmerie nationale, de la 
police et de la protection civile 
se sont déployés sur tous les 
périmètres des centres d’examen 

en vue de sécuriser les candidats et 
d’assurer le respect du protocole 
sanitaire contre la Covid-19. Des 
encadreurs des deux sexes, ont 
été chargés, en vue de contrôler 
les candidats par le biais d’un 
détecteur de métaux, en plus des 
fouilles manuelles et du retrait 
de tous les moyens et dispositifs 
de communication électroniques 
ainsi que des documents non 
autorisés.
A ce propos, des parents d’élèves 
ont exprimé leur satisfaction 
quant aux bonnes conditions 
ayant marqué le premier jour de 
l’examen notamment le respect 
du protocole sanitaire.
Le ministre de l’Education 
nationale, Mohamed Ouadjaout, 
avait donné le coup d’envoi 
des épreuves du baccalauréat 
depuis la commune de Draria 
(ouest d’Alger) où il avait 
indiqué que cet examen «se 
tient dans des circonstances 
exceptionnelle pour la deuxième 
année consécutive», affirmant 
que toutes les conditions ont été 
réunies pour assurer la réussite 
de ce rendez-vous qui intervient 
au lendemain de l’annonce des 
résultats de l’examen de fin de 

cycle primaire.
Le ministère de l’Education 
nationale avait appelé samedi 
élèves à «faire preuve de vigilance 
et de sens de responsabilité en 
ne se laissant pas influencer par 
les publications, les sujets ou les 
corrigés types fictifs relayés sur 
les réseaux sociaux en vue de les 
déconcentrer et porter atteinte à 
la crédibilité du baccalauréat».
Les épreuves du Bac s’étalent 
sur 4 jours pour les candidats des 
filières littéraires et  cinq jours 
pour les filières des Sciences 
expérimentales, Mathématiques, 
Math techniques et Gestion et 
économie.
Le nombre des candidats à cet 
examen est de 731.723 dont 
459.545 candidats scolarisés 
et 272.178 candidats libres. 
Les copies seront compostées 
au niveau de 18 centres de 
regroupement et compostage 
avant de les répartir sur 87 centres 
de correction. Les centres de 
correction ouvriront leurs portes 
à partir du 1 juillet jusqu’au 19 
juillet prochain.Pour rappel, le 
taux de réussite du BAC/session 
2020 avait atteint 55,30%.

Les épreuves du 
baccalauréat de l’année 
2020/2021 ont débuté 

dimanche à travers les wilayas 
de l’Est dans des conditions 
marquées par la mise en œuvre 
du protocole de prévention du 
Covid-19 et une quasi-unanimité 
des candidats que les premières 
épreuves étaient à la portée de 
tous, ont constaté les journalistes 
de l’APS.
Dans la wilaya de Constantine 
qui compte 21.923 candidats, 
dont 7.610 libres, répartis sur 
70 centres d’examens, le coup 
d’envoi des épreuves a été donné 
au lycée Saadi Tahar Harrath du 
chef-lieu de wilaya dans un strict 
respect des mesures de prévention 
contre la Covid-19, a indiqué le 
directeur local de l’éducation, 
Abdelmadjid Mancer.
Approchés par l’APS, de 
nombreux élèves de la filière 
gestion et économie du centre 
Ahmed Bey ont affirmé que les 
épreuves de la première journée 
étaient à «la portée de tous», 
exprimant leur «soulagement» et 
«satisfaction» quant aux mesures 
d’organisation mises en place par 
les services concernés.
A Khenchela, où le nombre 

de candidats a atteint 10.318, 
dont 12 candidats aux besoins 
spécifiques, les épreuves se 
sont déroulées dans de bonnes 
conditions d’organisation.
Selon la directrice de l’éducation 
par intérim, Ahlem Boudebouz, 
les candidats de Khenchela sont 
répartis sur 38 centres d’examens 
dont l’encadrement est assuré par 
5.420 enseignants surveillants, 
620 encadreurs administratifs et 
38 conseillers psychologiques en 
plus de 41 observateurs dépêchés 
par l’Office national des examens 
et concours.
Le secteur de la jeunesse et sports 
a ouvert, à l’occasion, deux 
maisons de jeunes pour héberger 
gratuitement les candidats résidant 
loin des centres d’examens, a fait 
savoir de son côté le directeur de 
l’Office des établissements de 
jeunes, Abdelaziz Bouhelala.
A Guelma, 10.001 lycéens ont 
rejoint les centres d’examens du 
baccalauréat. Selon la direction 
de l’éducation de cette wilaya, 
les épreuves se déroulent dans 36 
centres d’examens.
Plusieurs élèves de la filière 
mathématiques rencontrés à la 
sortie du CEM Mohamed Abdou, 
après la première épreuve de 

langue arabe, ont exprimé leur 
soulagement, assurant en majorité 
avoir choisi le sujet de la matinée 
portant sur l’étude d’un poème 
au motif, et que la diversité des 
questions posées leur permettrait 
de collecter un plus grand nombre 

de points.
Dans la wilaya de Jijel, plus de 
11.000 élèves dont 191 candidats 
libres et 9 aux besoins spécifiques 
passent ces épreuves.
Mohamed, rencontré devant le 
lycée de la cité «40 hectares» 

a exprimé sa satisfaction quant 
aux conditions de déroulement 
de l’examen qu’il a qualifié de 
«bonnes», affirmant en toute 
confiance s’être «bien préparé 
pour réussir à ces épreuves 
décisives».
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eNseigNeMeNt supéRieuR :

Joindre les projets innovants de fin d’études à la propriété intellectuelle

ZoNes D’oMBRe :

Quelque 9.100 projets réalisés en moins d’une année

Le ministre de 
l’Enseignement 
supérieur et de la 

Recherche scientifique, 
Abdelbaki Benziane a souligné, 
samedi, que l’investissement 
scientifique dans les domaines 
technologiques en milieu 
universitaire contribuera 
grandement à stimuler le 
développement national, à 
travers l’accompagnement 
et l’’encouragement des 
compétences estudiantines 
à consacrer et à joindre 
leurs projets de fin d’études 
innovants à la propriété 
intellectuelle”.
Le ministre intervenait par 
visioconférence à l’occasion 
du lancement à Oran de la 
cérémonie d’annonce des 
résultats du concours “Un 
brevet d’invention pour 
chaque projet”, organisé par 
la Direction générale de la 
recherche scientifique et du 
développement technologique 
au profit des étudiants 
innovateurs des établissements 
universitaires et de formation.
Il a, à ce titre, affirmé 
qu’”accompagner et 
encourager des étudiants et 
joindre leurs projets innovants 
à la propriété intellectuelle 
incitera à stimuler la 
concurrence scientifique et la 
distinction dans la présentation 
d’idées et de projets créateurs 
de richesses chez les étudiants 
innovateurs”.
Lors de la cérémonie organisée 
à l’Université des sciences et 
de la technologie “Mohamed 
Boudiaf” d’Oran (USTO-
MB), M. Benziane a déclaré 
que “cette compétition, la 
première du genre en Algérie, 

lancée le mois de mars dernier, 
contribuera à l’exploitation 
des projets réalisés par les 
étudiants en fin d’études, à 
réaliser le développement 
souhaité et à augmenter le 
nombre de brevets d’invention 
déposés auprès des agences 
spécialisées.
La compétition permettra 
également à l’Algérie de 
se hisser au diapason du 
développement réalisé à 
l’échelle internationale dans 
tous les domaines scientifiques 
et technologiques”.
Selon le ministre, les projets 
de fin d’études présentés 
par les étudiants dans les 
différents cycles (Licence, 
Master, Doctorat) chaque 
année, renferment des 
idées innovantes à valoriser 
sur les plans scientifique 
et technologique et à 
accompagner leurs auteurs 
dans l’investissement de leurs 
capacités scientifiques dans le 
domaine de l’entrepreneuriat 
par la création de startups.
Le ministère accompagnera 
les étudiants porteurs 
de projets innovants et 
créatifs, consacrera la 
culture de l’innovation et de 
l’invention et encouragera 

la recherche scientifique 
dans les établissements 
universitaires, a-t-il ajouté, 
déclarant: “nous ferons de 
ce type de compétitions une 
tradition annuelle pour donner 
un souffle scientifique et 
économique aux projets de fin 
d’études”.
Le concours “Un brevet 
d’invention pour chaque 
projet”, qui vise la découverte 
de jeunes talents innovateurs 
dans toutes les universités du 
pays et les centres de formation 
professionnelle, a vu la 
participation de 53 projets dans 
6 domaines différents, à savoir 
“la technologie industrielle et 
les matières”, “la technologie 
de communication et de 
l’information”, “la santé”, 
“l’environnement”, “l’énergie 
et les énergies renouvelables” 
et “l’agriculture et l’industrie 
alimentaire”.
Pas moins de 25 projets ont 
franchi la première étape 
et bénéficieront, dans les 
deux étapes suivantes, de 
l’accompagnement et du 
soutien d’entreprises chargées 
de l’accompagnement et du 
soutien des projets innovants 
jusqu’à maturation et création 
d’entreprises.

Pour le thème “Technologie 
industrielle et matières” le 
premier prix sur décision du jury 
est revenu aux deux étudiantes 
Belalem Wafa et Bennadir 
Khadra de l’Université de 
Ghardaïa présentant le projet 
“fabrication du plastique 
par l’utilisation de polymère 
soluble”, qui a pour objectif de 
mettre fin au phénomène des 
déchets plastiques.
Pour sa part, le trio 
Benguesmia Samir, Khodja 
Mohamed et Saadallah 
Rachid, étudiants doctorants 
de l’Université de Msila ont 
décroché le premier prix 
dans le domaine “technologie 
de la communication et de 
l’information” pour leur 
projet “système numérique 
dans la gestion des réseaux 
des eaux”, visant à intervenir 
rapidement et efficacement 
dans les différents systèmes 
intervenant dans la distribution 
de l’eau.
Concernant le volet “santé”, 
les étudiantes Kefaikia 
Chaima et Gharbi Rabia de 
l’Ecole nationale supérieure de 
biotechnologie de Constantine 
ont décroché la première place 
pour leur projet “crème de nuit 
anti-oxydante pour la peau” 
fabriquée à partir de l’huile de 
cyprès et l’huile essentielle de 
zeste de citron.
Le premier prix du volet 
“environnement” a été décerné 
aux étudiants Chikirine 
Mohamed Amine et Dahmane 
Soheib de l’Université des 
sciences et de la technologie 
“Houari Boumediene” de Bab 
Ezzoua (Alger), pour leur 
projet sur la transformation du 
plastique en carburant.

Concernant le volet “énergie 
et énergies renouvelables”, 
Messili Walid de l’Université de 
Msila a obtenu le premier prix 
pour son projet de “compteur 
intelligent”, qui rassemble 
le compteur électrique et 
celui du gaz, alors que Touati 
Amar de l’Université de 
Djelfa a remporté le premier 
prix concernant le volet 
“agriculture et industrie 
alimentaire” pour son projet 
“programme intelligent pour 
calculer les besoins en eau dans 
le domaine de l’agriculture et 
de l’irrigation”.
Deux stagiaires du centre de 
formation professionnelle de 
Touggourt, Merrar Ahmed et 
Hadi Douba Abdennour, ont 
également participé à cette 
compétition avec leurs projets 
sur “l’alimentation en énergie 
solaire à travers un système 
de contrôle intelligent dans 
l’opération de pompage des 
eaux de puits et de l’irrigation 
automatique” et ont obtenu 
la troisième place concernant 
le volet “l’agriculture et 
l’industrie alimentaire”.
La cérémonie a vu la présence 
du secrétaire général du 
ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, Noureddine 
Ghouali, le Directeur général 
de la recherche scientifique 
et du développement 
technologique, Abdelhafid 
Aouragh et différents 
directeurs des conférences 
régionales des universités, 
ainsi que des recteurs 
d’établissements universitaires 
et d’établissements de soutien 
et d’accompagnement des 
jeunes innovateurs.

Le Chargé de mission à la 
Présidence de la République, 
Brahim Merad a fait 

état, mardi depuis à Blida, de la 
réalisation, en moins d’une année, 
de 9.100 projets de développement 
dans les zones d’ombre au niveau 
de différentes wilayas du pays.
La politique axiale adoptée par le 
président de la République dans la 
prise en charge des préoccupations 
des zones d’ombres, à laquelle il 
s’était engagé, pas moins de 9.100 
projets de développement ont été 
réalisés en moins d’une année dans 
ces zones.
Des projets “qui n’ont jamais été 
réalisés dans ces délais là, tant en 
termes d’enveloppes affectées que 
de nombre des chantiers ouverts”, 
a-t-il fait observer.

Ces projets portent, pour 
leur plupart, sur les réseaux 
d’assainissement, l’ouverture 
de routes, l’amélioration des 
conditions de scolarisation, la 
couverture sanitaire, ainsi que sur 
le raccordement aux réseaux et 
autres.
Soulignant que la plupart de 
ces opérations ont été réalisés 
sur financement des Autorités 
locales, M. Merad a salué les 
efforts consentis par les walis 

en vue de prendre en charge les 
préoccupations de la population.
A ce propos, il a fait état de 
l’affectation par les Autorités 
locales des différentes wilayas 
de 210 milliards de Da pour le 
financement de ces projets sur un 
total de 480 Mds nécessaires à 
l’ensemble des 32.700 opérations 
recensées pour ces zones en vue 
d’y améliorer les conditions de vie.
Le même responsable fait savoir 
également que 2.270 autres 
opérations sont actuellement 
en cours de réalisation et seront 
réceptionnées dans les prochains 
mois, tandis que d’autres 
opérations seront lancées, une fois 
le financement dégagé en 2021.
Pour M. Merad, ces opérations 
ont permis de réhabiliter le rural, 

d’organiser la société au niveau des 
hameaux et villages et de créer des 
emplois pour les jeunes.
Lors d’un échange avec les 
citoyens de Djebabra, Meftah et 
Ouled Slama (à l’Est de la wilaya), 
M. Merad a assuré que l’Etat 
poursuivra ses efforts de prise en 
charge de toutes les préoccupations 
de la population, affirmant que des 
solutions seront mises en place 
pour la prise en charge des 13.587 
zones d’ombre recensées.
A cette occasion, il a appelé les 
citoyens à faire preuve de patience 
et à se structurer en associations de 
quartiers pour aider les Autorités 
locales à concrétiser les différentes 
opérations en fonction des priorités.
A ce propos, M. Merad a valorisé 
l’expérience des Autorités 

locales en matière de démocratie 
participative, appelant à sa 
généralisation aux autres wilayas.
A Ghaliz dans la commune de 
Djebabra, M. Merad a supervisé 
le raccordement de 82 foyers au 
réseau d’électricité et s’est enquis 
de l’avancement des travaux de la 
route nationale N46 qui permettront 
de désenclaver les villages de cette 
commune montagneuse.
Il a également écouté les 
préoccupations des citoyens de 
Meftah et Ouled Slama, axées 
principalement sur le raccordement 
en eau potable, l’amélioration des 
conditions de scolarisation et la 
régularisation du problème du 
foncier, ainsi que l’aménagement 
urbain des cités qui connaissent 
une expansion anarchique.
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industrie :
Lancement de la plateforme numérique «Istithmari» 

au profit des opérateurs économiques

La plateforme numérique 
«Istithmari» a été 
lancée lundi à Alger 

pour permettre aux opérateurs 
économiques et aux porteurs 
de projets d’investissement de 
soumettre directement leurs 
préoccupations aux services du 
ministère de l’Industrie sans 
intermédiaire.
Dans une allocution prononcée 
lors de la cérémonie de 
lancement d’»Istithmari», en 
présence de cadres du ministère 
et de représentants d’entreprises 
publiques et d’organisations 
professionnelles, le ministre 
de l’Industrie, Mohamed 
Bacha, a précisé que cette 
nouvelle plateforme (istithmari.
gov.dz) «vise à rapprocher 
l’administration des opérateurs 
économique pour être à l’écoute 
de leurs préoccupations et 
bien prendre en charge leurs 
doléances».
Il s’agit aussi, à travers cette 
initiative, de «consacrer 

de nouvelles traditions 
entre l’administration et les 
investisseurs sur la base de la 
confiance et de la communication, 
des préalables nécessaires à 
l’amélioration du climat des 
affaires dans notre pays», a 
affirmé M. Bacha, appelant de 
ses vœux «une administration 
responsable et comptable de ses 
actions devant les investisseurs 
qui doivent pouvoir trouver, à 
tout moment, réponse à leurs 
requêtes», a-t-il dit.

Et de souligner que «cet 
engagement est une condition sine 
qua non pour réaliser le relance 
économique escomptée car il 
constitue l’un des axes majeures 
des réformes structurelles 
souhaitées par toutes les forces 
vives de la nation».
La plateforme permet aux 
investisseurs de signaler leurs 
problèmes directement et sans 
intermédiaires, d’obtenir la 
confirmation immédiate de la 
réception des doléances ou de 

signaler et désigner un conseiller 
qui suit la doléance. A travers la 
plateforme, il est possible d’ouvrir 
un compte de suivi qui permet de 
connaitre le déroulement de la 
doléance et son issue.
De plus, M. Bacha a annoncé qu’il 
sera procédé, hebdomadairement, 
à la diffusion via le portail, 
d’un « rapport de veille qui 
est une synthèse de travail, en 
vue de résoudre les problèmes 
des investisseurs avec les 
administrations concernées ou 
de leur fournir des réponses 
plus amples, avec mise à 
disposition, via la plateforme, 
d’un tableau qui permet de 
connaitre le déroulement de tous 
les indices propres à la gestion de 
l’investissement».
Dans ce contexte, le ministre 
a appelé les entreprises 
industrielles à « assumer leur 
responsabilité dans l’amélioration 
de leur performance économique 
et de gestion, à améliorer 
leur rendement et à œuvrer à 

relancer la modernisation de 
leur gestion, en accord avec les 
défis de l’économie numérique, 
désormais une des conditions de 
l’accélération de la diversification 
économique de notre pays», a-t-il 
dit.
De son côté, le directeur général 
de la veille stratégique, des études 
et des systèmes d’information 
au ministère,Youcef Bouaraba 
a indiqué que la plateforme 
œuvre à éloigner les différents 
obstacles des investisseurs, lors 
de la réalisation de leurs projets, 
à travers le contact direct avec 
les services du ministère de 
l’Industrie.
M.Bouaraba a fait assuré que 
tous les services du ministère 
de tutelle sont prêts à apporter 
la réponse indispensable en 48 
heures, en vue de résoudre tous 
les problèmes d’investissement, 
dont ceux relatifs aux procédures 
administratives et à répondre aux 
demandes de renseignements sur 
l’aspect juridique.

Entreprises en difficultés :
L’ANAD accepte de prendre 

en charge 233 dossiers 
supplémentaires

industrie : 
 Une rencontre 

sur l’économie circulaire 
pour une feuille de route 

réaliste

L’Agence nationale d’appui et de 
développement de l’entrepreneuriat 
(ANADE) (ex-ANSEJ), a accepté 

233 dossiers supplémentaires, en vue du 
remboursement des dettes des entreprises 
en difficulté, pour plus de 35 milliards 
de centimes, a indiqué, dimanche, un 
communiqué du ministère délégué chargé 
des micro-entreprises.
«En application des axes de la nouvelle 
stratégie mise en place pour la relance du 
dispositif ANADE et la prise en charge des 
micro-entreprises en difficulté à travers le 
remboursement de leurs dettes ou la relance 
de leurs activités, selon le cas, une 11e séance 
de travail de la commission de Garantie, 
composée de représentants du Fonds de 
caution mutuelle de garantie risques/crédits 
jeunes prometteurs et de l’ANADE et chargée 
de l’examen de ces dossiers, a été tenue 
dimanche», lit-on dans le communiqué. Lors 
de cette séance tenue au siège de l’ANADE, 
il a été procédé à l’examen de 500 dossiers 
présentés par les représentants des banques, 

débouchant sur la validation de 233 dossiers 
pour le remboursement de plus de 35 
milliards de centimes.
Par ailleurs, le traitement de 261 dossiers 
a été reporté, les entreprises en question 
étant toujours en activité. Il s’agit, donc, de 
réexaminer les dossiers et d’accompagner 
ces entreprises par l’ANADE, par un 
rééchelonnement de leurs dettes, à la faveur 
de plans de charges pour la relance de leurs 
activités à travers les accords conclus.
La même source fait état, également, de la 
régularisation définitive de 6 dossiers par des 
propriétaires de micro-entreprises, à travers 
le paiement de leurs créances auprès des 
banques et de l’Agence.
Ainsi, le nombre global des micro-entreprises 
en difficulté, dont les dossiers ont été 
examinés lors des séances, s’élève à 5.515 
dossiers, selon le communiqué qui fait savoir 
que d’autres séances seront programmées 
chaque semaine, d’autant plus que pas moins 
de 500 dossiers seront examinés à chaque 
séance. ( Avec APS)

Le ministère l’Industrie organisera, 
ce mardi, une rencontre sur 
l’économie circulaire intitulée 

«l’économie circulaire, comme levier 
de relance de l’industrie nationale», 
permettant d’établir les bases d’une 
feuille de route «réaliste», à court et 
moyen terme, dans ce domaine, a indiqué 
dimanche un communiqué du ministère.
Organisée au siège du ministère de 
l’Industrie, cette rencontre qui sera 
présidée par le ministre de l’Industrie, 
Mohamed Bacha, et animée par 
des experts de «haut niveau», verra 
la participation des institutions et 
organismes nationaux concernés et 
d’industriels activant dans les filières 
à forts impacts environnementaux 
et économiques, a expliqué la même 
source.
Durant cette réunion, souligne le 
document, «seront jetées les bases de 
l’élaboration d’une feuille de route 
réaliste, à court et moyen terme, 
d’amélioration de la compétitivité des 
entreprises industrielles».
A cet effet, le document a expliqué que 
l’économie circulaire constitue un levier 
«puissant» pour améliorer l’efficience 
du secteur industriel en termes de 
compétitivité des entreprises à travers 
l’économie induite de matières premières, 

d’énergie et d’eau et la réduction 
des gaspillages y afférents, ainsi que 
l’amélioration de l’utilisation des rejets 
industriels en termes d’assainissement, 
de recyclage et d’approvisionnement de 
l’outil industriel national.
De même, ajoute le communiqué, le 
secteur de l’industrie devra «contribuer 
activement» à la réduction des 
empreintes écologiques et carbones des 
activités industrielles et la valorisation 
des gisements de déchets.
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aNNaBa / sÛReté De Wila Ya

Démantèlement d’un réseau de trafic de faux billets 
et saisie de 500 000 DA en faux billet

aNNaBa / vaNDaLIsME

Plusieurs tombes saccagées au cimetière de ‘’Sidi Aissa’’

aNNaBa / santé publiQue

Les boissons exposées au soleil un danger 
omniprésent pour les consommateurs        

aNNaBa / aPC

Le P/APC de Seraidi suspendu de ses 
fonctions pour défaillance 

La brigade économique 
et financière de la 
sureté de la wilaya 

d’Annaba a traité une 
affaire qui s’est soldée par 
le démantèlement d’une 
association de malfaiteurs 
composée de deux  individus, 

âgés entre 25 et 27 ans,  a-t-
on appris  auprès de la sûreté 

de wilaya. Après enquête, les 
mêmes services ont procédé 
à l’arrestation des suspects. 
Les investigations menées 
avec professionnalisme et 
promptitude ont permis 
la saisie d’un montant en 
fausse monnaie nationale, 
destinée à être écoulée sur le 

marché national et estimée 
à 500.000 DA en faux billet 
de 2.000 DA. L’opération 
a permis de récupérer la 
somme de 90.000DA de 
faux billets. 
Accusés d’escroquerie par 
le biais des réseaux sociaux 
et l’usurpation d’identité,  

notamment par la production 
d’extrait de casier judiciaire 
Une procédure judiciaire 
a été engagée contre les 
personnes impliquées dans 
l'affaire  d’escroquerie 
et trafic pour les traduire 
devant la justice, a-t-on fait 
savoir.

De nouveau, la 
profanation des 
tombes a fait la une, 

durant   ces derniers jours. Il 
s’agit du cimetière  de ‘’Sidi 
Aissa’’ où l’on apprend que 
plusieurs tombes ont été 
complètement détériorées 
par des voyous. Le portail 
d’accès au cimetière, ouvert 
en permanence, facilite 
l'accès des malfrats dans 
l’enceinte de ce  cimetière. 
Ainsi, des individus ont 
pénétré de nuit, et ont 

saccagé plusieurs tombes.  
Un cimetière est un terrain 
public et sacré où l'on enterre 
ses morts. Cet endroit doit 
ainsi être respecté, propre 
et clôturé pour protéger 
les tombes de nos proches 
et nos ancêtres qui y 
reposent, de la dégradation 
qui pourrait résulter de 
l'insouciance des gens et 
même de la profanation à 
laquelle s'adonnent certains 
voyous pour s’adonner à la 
consommation de boissons 
alcoolisées ou de la drogue. 

En effet, les habitants 
rencontrés sur les lieux, se 
disent être choqués par ces 
actes de vandalisme gratuit et 
irresponsable puisqu’ils ont 
dénoncé l'état de dégradation 
avancé dans lequel se trouve 
cet espace de paix et de repos 
éternel. Triste est la situation 
dans laquelle se trouve le 
cimetière de ‘’Sidi Aissa’’ 
transformé en un véritable 
lieu de délinquance à ciel 
ouvert. N’y a-t-il pas lieux de 
punir sévèrement les auteurs 
de ces actes ignobles.

Durant cette 
période   de forte 
chaleur,  les 

conserves et les boissons 
gazeuses, jus ou eau 
minérales sont autant 
de produits qui, après 
exposition au soleil ou à la 
chaleur peuvent présenter 
des conséquences 
néfastes  sur la santé 
des consommateurs. 
Pourtant l’interdiction 
est prescrite par des 
textes légaux concernant 
l'exposition des boissons 

au soleil. Cette pratique  
est devenue courante 
dans notre wilaya où les 
commerçants outrepassent 
ces prescriptions légales. 

Nombreux sont ceux qui 
continuent à exposer leurs 
marchandises devant 
l’entrée des locaux sous 
l'effet de la chaleur…

des produits décomposés 
sous l’effet de la chaleur 
peuvent se transformer 
en substances toxiques. 
Il ne s'agit pas seulement 
de boissons de type 
(soda ou jus), mais aussi 
d'eau minérale, avec en 
sus des taux précis de 
minéraux, la plupart du 
temps ne correspondant 
pas à la réalité, et vantant 
des vertus curatives 
inexistantes. Les packs 
de bouteilles de jus et de 
boissons s’amoncellent 
devant les magasins, 

sous un soleil de plomb, 
constituant un danger sur la 
santé des consommateurs, 
puisque les composés 
de ces boissons se 
transforment, sous l’effet 
de la chaleur pour devenir 
nocifs. Malgré les visites 
inopinées des employés de 
la direction de commerce, 
les commerçants sans 
foi ni loin continuent 
à entreposer leurs 
marchandises aux abords 
du local commercial sans 
soucier de la santé du 
citoyen.

Après constat de plusieurs 
défaillances, le wali 
est sorti de sa réserve 

et a décidé de suspendre de ses 
fonctions le P/APC de Séraidi 

Mohamed Ben Tabet, selon un 
communiqué rendu public par 
les services de l’administration, se 
référant  à la  décision  n° 1903 du 21 
juin 2021, notifiant la suspension 
de ses fonctions  de M. Ben Tabet 

Mohamed, P/APC  de la commune 
de Seraidi. Dans l'entourage de 
l'exécutif communal et même chez 
les citoyens, l'on a ressenti une 
certaine satisfaction suite à cette 
décision.

Sihem  Ferdjallah

Sarah Yahia

Imen.Boulmaiz

Sihem Ferdjallah
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aNNaBa / eneRgie

Coupures récurrentes 
d’électricité: Les habitants 

font état de leur exaspération 

aNNaBa / CaDRe De vie

Les habitants et commerçants 
du centre-ville se plaignent 

de la stagnation des eaux usées

aNNaBa / F aits DiveRs

Une jeune fille retrouvée morte sur la route à El Bouni

el HaDjaR / F ait DiveRs

Un travailleur grièvement blessé après une chute 
de 10 mètres du haut d’un immeuble 

aNNaBa / NaRcotRafic

Saisie de 35 kg de drogue par les éléments de la brigade 
régionale de lutte contre la drogue et les stupéfiants

Les habitants de plusieurs 
localités d’Annaba, 
notamment El Bouni et 

Sidi Ammar (Chaiba) se plaignent 
ces dernier temps  des coupures 
récurrentes de courant. Ces 
derniers réclament l’intervention 
des responsables concernés, afin 
de résoudre leur problématique. 
En Effet, ces habitants souffrent 
presque quotidiennement des 
coupures récurrentes d’électricité, 
leurs provoquant de multiples 
désagréments, particulièrement 
en cette période de Chaleur. Ces 
coupures récurrentes qui durent 
quelques secondes, peuvent 
endommager les appareils et 
articles électroménagers, tels 
que frigidaires, congélateurs, 
télévision, ordinateurs etc… 

Ces pannes intermittentes se 
font ressentir surtout  pendant la 
soirée, ce qui amène les résidents 
à conclure que la capacité du 
transformateur actuel ne répond 
plus aux besoins de la population 
en matière de consommation 
d’énergie.  Les habitants souhaitent 
que les autorités concernées y 
accordent un minimum d’attention, 
pour remédier une bonne fois pour 
toute à cette situation.

Plusieurs commerçants et résidents 
du centre-ville d’Annaba, 
notamment au niveau  de la rue 

« Emir Abdelkader » jusqu’à la rue 
« Asla Hocine » se plaignent  de la 
stagnation des eaux usées qui menacent 
la santé publique. La vétusté du réseau 
d’assainissement et la dégradation des 
tronçons des rejets fait que ces quartiers, 
notamment à proximité des immeubles, 
soit un endroit propice à l’incubation 
d’insectes considérés comme nocifs à 
la santé. Ces écoulements et stagnations 
d’eau ont amoché complètement l’aspect 
des trottoirs, caractérisés par une odeur 
nauséabonde  qui se dégage à proximité 
des restaurants et fastfoods situés tout le 
long des grandes artères de la ville. Les 
propriétaires des restaurants se plaignent 
constamment de ces dégagements d’odeur 
émanant des eaux usées stagnantes, et 

qui incommodent la plupart des clients. 
Un triste panorama qui pénalise les 
résidents qui s’inquiètent sérieusement 
pour leur santé, et surtout pour celle de 
leurs enfants  constamment exposés à 
ces foyers d’insalubrité. Personne ne 
semble se donner la peine de dégager les 
égouts stagnants qui obstruent ce réseau 
ou penser à les curer. Les habitants en 
ont ras-le-bol aujourd’hui, ils interpellent  
les principaux responsables à l’effet de 
prendre des mesures pour l’assainissement 
de ces lieux.

C’est l’émoi et la 
consternation  
dans la 

commune d’El Bouni 
plus particulièrement la 
cité ‘‘Bidari’’,  avant-
hier, après la découverte 
du corps sans vie d’une 
jeune femme. En effet, le 

corps sans vie d’une jeune 
fille âgée de 20 ans a été 
découvert dimanche soir 
au bord de la route par des 
passants aussitôt avertis les 
éléments de la protection 
civile et les éléments de 
sécurité se sont rendus 
sur les lieux. La dépouille 
a été transportée vers la 

morgue du CHU d’Ibn 
Rochd où une autopsie sera 
pratiquée pour déterminer 
avec exactitude de quoi la 
jeune femme est décédée. 
De son côté, les éléments 
de la sûreté de wilaya ont 
ouvert une enquête pour 
déterminer les causes 
exactes du décès.

Un   travailleur du 
bâtiment, âgé  de 54 
ans, a subi une chute 

d’un dixième étage d’un 
immeuble, à la commune 
d’El Hadjar, selon une source 

d’information crédible de la 
protection civile. Grièvement 
blessée, la victime a été évacuée 
au CHU «Ibn Rochd», par les 
éléments de la protection civile. 
Ces derniers sont intervenus sur 
les lieux  pour prêter secours à 

la victime, avant de la transférer 
aux urgences de l’hôpital « 
Ibn Rochd » et lui prodiguer 
les soins nécessaires. Une 
enquête a été diligentée afin 
de déterminer les vrais motifs 
de cet incident. Par ailleurs, on 

apprend que les services de la 
protection civile de la wilaya 
d’Annaba ont évacué plusieurs 
malades, lors des dernières 
24 heures, vers les structures 
hospitalières, selon la même 
source.

La brigade régionale de 
lutte contre la drogue et 
les stupéfiants, couvrant 

17 wilayas de l’est du pays  et 
dont son siège est à Annaba  
a   réussi cette semaine une 

opération de saisie de drogue 
dans laquelle  est impliqué un 
total de trois (3) personnes. 
Selon des sources judiciaires, 
les personnes impliquées 
sont âgées de 30 et 44 ans. 
Agissant sur informations, les 

enquêteurs, ont identifié les 
mis en cause qui étaient connus 
des services de sécurité. La 
perquisition de leurs domiciles 
a permis la découverte de 
35 kg de drogue et la saisie 
d’un véhicule en sus de cinq  

(5) téléphones. Ces derniers 
seront présentés, par devant 

le procureur de la République 
pour répondre de leurs méfaits.
Enfin,  la brigade régionale 
de lutte contre la drogue et 
les stupéfiants  a renforcé les 
mesures  de lutte contre le trafic 
de drogue et des stupéfiants.

Sarah Yahia Imen.Boulmaiz

Imen.B

Sarah Yahia

Sihem Ferdjallah 



guelMa:

120 personnes victimes d’intoxication 
alimentaire

ALgER

La SEAAL annonce une suspension dans plusieurs 
communes d’Alger

CRA De CoNstaNtiNe:

actions d’aides au profit des réfugiés subsahariens

Pas moins de 120 
personnes de tous âges 
ont été victimes d’une 

intoxication alimentaire 
collective, dans la nuit de 
samedi à dimanche, lors 
d’une fête de mariage dans la 
commune d’Héliopolis (wilaya 
de Guelma), a-t-on appris 
dimanche auprès de la cellule 
de communication de la wilaya, 
selon aps.
La même source a précisé sur la 
page officielle de la wilaya sur 
le réseau social Facebook que le 
wali, Kamel Eddine Kerbouche, 
s’est rendu à l’établissement 
hospitalier public (EPH) Ibn 
Zohr du chef-lieu de wilaya pour 

s’enquérir de l’état de santé des 
personnes touchées, qui y ont 
été admises, tandis que le reste 
des victimes de l’intoxication 
a été transféré à l’hôpital El 
Hakim Okbi et certaines autres 
structures de santé publique de 
proximité.
L’enquête épidémiologique a 
mis en évidence que les victimes 
de l’intoxication alimentaire 
collective ont consommé des 
mets impropres lors de cette 
fête de mariage, qui “n’était pas 
autorisée”, a souligné la même 
source.
Dans ce contexte, la même 
source a fait savoir que le wali de 
Guelma, qui invite les citoyens à 

prendre des précautions, à faire 
preuve de prudence et à respecter 
les mesures préventives 
contre la Covid-19, en évitant 
notamment les rassemblements 

et les regroupements familiaux 
pendant l’été, a réitéré sa 
décision de prendre des mesures 
coercitives à l’encontre des 
contrevenants.  

Des travaux obligatoires 
de réparation d’une 
canalisation principale 

de transfert d’eau qui débuteront 
ce dimanche, pour une durée de 
24 heures, engendreront une 
suspension de l’alimentation 
en eau potable qui impactera 
plusieurs communes d’Alger, 
a indiqué la Société des eaux 
et de l’assainissement d’Alger 
(SEAAL) dans un communiqué, 
selon aps.
Ces travaux localisés dans 
la commune de Hydra sont 
“nécessaires”, considérant le 
volume important de déperdition 
de la ressource, a précisé la 
même source.
Ils engendreront, selon le 
communiqué, une suspension 

de l’alimentation en eau potable 
qui impactera les communes 
suivantes : Bouzareah (en 
totalité), Béni Messous (en 
totalité), Cheraga (en totalité, 
hors Bouchaoui centre), Dely 
Brahim (en totalité, hors Zhun 
Ain Allah), Ben Aknoun (en 
totalité, hors cité Malki et 
Rue Doudou Mokhtar, 120 
logements de la présidence, Cité 
DGSN et Chemin Maklay), El 
Biar (Gué Soleil, El Mandor et 
Rue Louis Rougé).
Cette suspension touchera, en 
outre, les communes de Oued 
Koriche (Beaux fraisiers, Frais 
Vallon et Scotto), Rais Hamidou 
(Beau séjour, Sidi El Kebir, 
Rue Mabrouk Belahcene, Cité 
Cosider et Cité 22 membres) 

et Bologhine (Zeghara, Notre 
Dame d’Afrique, Diar El 
Kheloua Cité et lotissement, 
Rue Ali Ourak et Lotissement 
Jais), a ajouté la SEAAL, 
précisant qu’une remise en 
service de l’alimentation en eau 
potable se fera progressivement 
dès l’achèvement des travaux.
Afin d’éviter une éventuelle 
inondation au moment du 
rétablissement de la distribution 
d’eau, la SEAAL recommande 
à ses clients de vérifier la 
fermeture des robinets d’eau, 
avant la remise en service de 
l’eau et cela pour leur sécurité.
Elle conseille, en outre, ses 
abonnés de laisser couler à 
faible débit un des robinets 
d’eau froide pendant quelques 

minutes, après la remise en 
eau, afin de chasser l’air qui 
pourrait se trouver dans les 
branchements.
Tout en s’excusant auprès de ses 
clients des désagréments causés 
par ces travaux, la SEAAL met 
à leur disposition, pour toute 
information, le numéro de son 
centre d’accueil téléphonique 
opérationnel, le 1594, accessible 
7j/7 et 24h/24, ou l’adresse mail 
CATO : Cette adresse e-mail 
est protégée contre les robots 
spammeurs. Vous devez activer 
le JavaScript pour la visualiser. 
et les invite à consulter ses pages 
Facebook \\SEAAL_Alger_
Centre, \\SEAAL_AlgerEst, 
\\SEAAL_Alger_Ouest et \\
SEAAL_Tipaza.

Des actions caritatives 
multiformes ont été 
initiées par le comité 

local du Croissant-Rouge algérien 
(CRA) de Constantine en direction 
de migrants subsahariens dont la 
dernière en date s’est matérialisée 
par la distribution de près d’un 
millier de masques de protection 
médicale contre la pandémie de la 
Covid-19, a-t-on appris dimanche 
auprès d’un cadre de cet organisme, 
selon aps.
Cette opération au profit de 
réfugiés maliens et nigériens qui a 
été entamée depuis mars 2020, est 
inscrite dans le cadre de la mise en 
place des mesures barrières face à 
la menace du coronavirus, a précisé 
à l’APS le chargé de l’information 
et de la communication du bureau 

de wilaya du CRA, Ayad Bouhali, 
en marge de la célébration de la 
journée mondiale des refugiés 
coïncidant chaque année avec le 20 
juin.
Depuis l’émergence de cette 
pandémie à l’échelle locale, un 
comité composé de représentants 
des secteurs de la santé, de l’action 
sociale, de la Protection civile en 
plus des associations versées dans 
le domaine social et humanitaire 
a été installé pour veiller sur cette 
catégorie vulnérable, a souligné le 
même responsable.
“Ces personnes, sans-abri, sont 
moins exposées au coronavirus 
car elles vivent isolément et n’ont 
pas de contacts directs avec la 
population, ce qui réduit les risques 
de contamination”, a-t-il estimé.

Néanmoins, a-t-il affirmé, toutes 
les précautions préventives 
nécessaires ont été prises et en 
cas de suspicion d’une maladie, 
la personne concernée est dirigée 
vers un établissement sanitaire.
Le représentant local du CRA a 
encore fait remarquer que cette 
catégorie est prise en charge tout 
au long de l’année et de manière 
régulière avec les partenaires 
concernés à l’instar de la direction 
de l’action sociale et de la 
solidarité (DASS), au cours de 
laquelle d’autres actions caritatives 
relatives à des dons de savon 
liquide, de gel hydro-alcoolique 
et des gants ont été également 
organisées.
Pour rappel, 50.000 bavettes ont 
été distribuées par le comité local 

du CRA de Constantine depuis la 
propagation de cette pandémie 
à travers notamment des places 
publiques, des quartiers populaires, 
les endroits de regroupement et les 
marchés de fruits et légumes les 
plus fréquentés, dont 25.000 unités 
ont été confectionnées par des 
ateliers de couture relevant de cet 
organisme caritatif.
Par ailleurs, entre les années 
2014 et 2019, un programme 
portant sur le transfert de ces 
ressortissants nigériens et maliens 
vers Tamanrasset, agglomération 
frontière avec leurs pays d’origine, 
a été mis en œuvre par les 
services locaux du CRA avec 
la collaboration de la DASS, de 
la direction de la santé et de la 
population (DSP) ainsi que les 

corps de la gendarmerie nationale 
de la police et de la Protection 
civile.
En plus des moyens de transport 
nécessaires, des équipes 
pluridisciplinaires composées de 
médecins, de psychologues et 
d’infirmiers ainsi que de kits de 
restauration et de l’eau minérale 
avaient été mobilisés pour 
assurer l’accompagnement et 
l’encadrement de ces migrants, a-t-
on noté.
A signaler que quatorze (14) 
opérations de rapatriement 
concernant pas moins de 600 
ressortissants ont été réalisées 
durant les années 2018 et 2019 par 
les mêmes services.
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MostagaNeM: 

le site 
historique 

“phare marin” 
ne sera pas 

démoli
Les services de la wilaya de 
Mostaganem ont démenti 
les informations colportées 
dernièrement, selon lesquelles 
le site historique “phare marin” 
aurait été démoli, a-t-on appris 
dimanche de la cellule de 
communication de ces services, 
selon aps.
Un communiqué de cette 
cellule de communication, 
dont une copie a été remise à 
l’APS, indique que le wali de 
Mostaganem, Aïssa Boulahia 
dément catégoriquement tout 
ce qui a été colporté ces deux 
derniers jours, concernant une 
prétendue démolition de ce site 
historique sis au niveau du 
quartier “Plateau” de la ville de 
Mostaganem, et la construction 
à sa place des immeubles 
d’habitation.
“Les autorités locales 
n’épargneront aucun effort, en 
concertation avec le ministère 
de tutelle, pour prendre des 
initiatives pour mobiliser les 
sommes nécessaires pour la 
réhabilitation et la rénovation de 
tous les monuments historiques 
et archéologiques de la ville de 
Mostaganem, qui sont autant 
de témoins sur la dimension 
civilisationnelle de cette région 
et ses affluents culturels 
authentiques”, souligne le 
communiqué.
Des publications appelant à 
ne pas démanteler cet édifice 
sis au niveau d’une colline 
surplombant le port commercial 
et ne pas le transformer en 
terrain d’assiette pour des 
immeubles d’habitation, ont été 
diffusées le weekend dernier sur 
les réseaux sociaux, donnant 
lieu à des rassemblements de 
protestation des citoyens au 
quartier “Plateau marine”.



En Inde, la double tragédie des orphelins du Covid-19, 
en proie aux trafiquants

A Hongkong, l’« Apple Daily », aux abois, 
tient tête aux autorités

En Arménie, Nikol Pachinian se félicite 
d’une « révolution d’acier » aux législatives

Depuis le début de la 
pandémie, près de 30 
000 enfants ont perdu 

au moins un parent dans le 
sous-continent. Les ONG 
tirent la sonnette d’alarme sur 
les dangers qu’ils encourent, 
selon le monde fr.
Priyanka et Sonia (les prénoms 
ont été changés) sont encore 
sous le choc. Début mai, il 
n’a fallu que quelques jours 
au Covid-19 pour emporter la 
mère des deux jeunes filles et 
faire basculer leur vie. La santé 
de leur maman, une ouvrière 
agricole, s’est détériorée 
brutalement le 5 mai. « Sa 
température grimpait, elle 
avait le souffle court », se 
souvient la cadette, Priyanka. 
La mère de famille est morte le 

jour même, dans l’ambulance 
qui l’emmenait à l’hôpital, 
situé à trente kilomètres de leur 
village de l’Etat du Telangana, 
dans le sud du pays. Déjà 

orphelines de père, Priyanka, 
16 ans, et Sonia, 19 ans, se 
sont retrouvées livrées à elles-
mêmes.
Depuis le début de la pandémie, 

de nombreux enfants indiens 
ont perdu au moins un parent. 
Selon les données collectées 
par la Commission nationale 
de protection des droits de 
l’enfant, 3 621 sont devenus 
orphelins de leurs deux parents 
dans le pays depuis le 1er avril 
2020, et 26 176 autres ont 
perdu un de leurs deux parents.
La pandémie n’est pas 
uniquement une crise sanitaire 
mais aussi une « crise des droits 
de l’enfant », selon l’Unicef. 
« Ces enfants ne vivent 
pas seulement une tragédie 
émotionnelle, ils courent aussi 
un risque élevé de négligence, 
d’abus et d’exploitation », met 
en garde Yasmin Ali Haque, la 
représentante de l’organisation 
en Inde.

Dans le cas de Priyanka et de 

Sonia, c’est un habitant de la 

localité qui a tiré la sonnette 

d’alarme. L’informateur, 

anonyme, a averti Bachpan 

Bachao Andolan (« Sauver le 

mouvement de la jeunesse »), 
l’ONG du militant des droits 

de l’enfant Kailash Satyarthi, 

prix Nobel de la paix 2014. « 

Nous avons immédiatement 

prévenu les autorités, puis nous 

avons apporté aux deux filles 
des provisions, avant d’évaluer 

leur situation en matière de 

sécurité et de protection », 
indique Venkateshwarlu Ande, 

qui coordonne les activités de 

l’organisation dans la région.

Les autorités sont 
déterminées à museler 
le média local le 

plus ouvertement critique 
du pouvoir central chinois. 
Deux des cinq responsables 
interpellés jeudi ont été placés 
en détention provisoire samedi, 
selon le monde fr.
Après avoir été arrêtés jeudi 
17 juin, et inculpés vendredi, 
dans le cadre de la nouvelle 
loi draconienne de sécurité 
nationale (LSN), le directeur 
général du groupe de presse 
Next Digital, Cheung Kim-
hung, et le rédacteur en chef 
du tabloïd d’opposition Apple 
Daily, Ryan Law, ont été 
placés en détention provisoire, 
samedi 19 juin.
Jeudi matin, la police avait 

interpellé chez eux les cinq 
principaux dirigeants du 
journal pro démocratie, 
indiquant qu’ils étaient « 
soupçonnés d’avoir conspiré 
en vue de complot avec des 
forces étrangères », l’un 
des quatre crimes couverts 
par la LSN, imposée par 
Pékin au printemps 2020 à 
la suite de plusieurs mois 
de désordres et d’émeutes 
antigouvernementales en 2019, 
et entrée en vigueur le 30 juin 
2020. Le crime dont ils sont 
accusés s’intitule « collusion 
avec un pays étranger ou avec 
des éléments extérieurs, en vue 
de mettre en péril la sécurité 
nationale ». Il est passible de 
prison à perpétuité. Trois des 
cinq prévenus ont été libérés 

vendredi soir, après plus de 
trente-six heures de garde à 
vue.
Au terme de la première 
audience des deux inculpés, 
samedi, le juge Victor So a 
décidé de garder les deux 
hommes en prison, invoquant 
la loi de sécurité nationale, 
qui préconise de garder les 
prévenus en détention de 
manière quasi automatique, 
contrairement à un principe 
fondamental de la « common 
law », le système juridique 
de Hongkong, qui prévoit 
exactement l’inverse.
« Un suspect criminel ou un 
accusé n’aura pas droit à la 
liberté conditionnelle, sauf 
si le juge a suffisamment 
d’éléments pour lui permettre 

de penser que le suspect 
criminel ou l’accusé ne 
continuera pas à commettre 
des actes mettant en danger la 
sécurité nationale », indique 

ainsi l’article 42 de la LSN. Et 
dès lors qu’un dossier est traité 
sous la LSN, c’est elle qui 
prime sur tout autre principe 
de droit.

Le premier ministre 
arménien a remporté 
53,9 % des voix. 

Loin derrière, avec 21 %, 
son principal rival, l’ancien 
président Robert Kotcharian, 
dénonce des fraudes, selon le 
monde fr.
Nikol Pachinian ne s’attendait 
sans doute pas lui-même 
à une victoire si large. Le 
premier ministre arménien 
a remporté haut la main 
les élections législatives 
anticipées du dimanche 20 
juin. Son parti, Contrat civil, 
a recueilli 53,9 % des voix. 
L’ancien journaliste, arrivé au 

pouvoir après une révolution 
prodémocratie et pacifique en 
2018, a revendiqué la victoire 
dans la nuit de dimanche à 
lundi. Il s’est félicité pour cette 
nouvelle « révolution », cette 
fois non pas « de velours » 
mais « d’acier ». « Le peuple 
nous a donné un mandat pour 
la dictature de la loi et des 
droits, et nous devons l’utiliser 
immédiatement », a-t-il ajouté, 
en invitant ses partisans à se 
réunir lundi soir à Erevan.

Son principal adversaire 
et ennemi juré, Robert 
Kotcharian, arrive loin 

derrière, avec 21,04 % des 
suffrages. L’ancien président, 
qui a dirigé l’Arménie de 1998 
à 2008 et compte le dirigeant 
russe, Vladimir Poutine, parmi 
ses amis, a aussitôt dénoncé 
des « falsifications planifiées à 
l’avance » et a exigé « d’étudier 
attentivement les fraudes 
supposées et signalées ». « Tant 
que ces questions n’auront pas 
eu de réponses complètes, 
le bloc ne reconnaîtra pas 
les résultats du scrutin », a 
déclaré sa formation, Alliance 
Arménie.
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CoviD-19: 

la Tunisie annonce un confinement général dans quatre régions

Aux Pays-Bas, des enseignants toujours sous le choc de 
l’assassinat de Samuel Paty

jO De toKYo : 

un maximum de 10 000 spectateurs autorisés sur
 les sites olympiques

Pour faciliter la prise en 
charge des malades dans les 
hôpitaux, les gouvernorats 

de Béjà, de Siliana, de Zaghouan 
et de Kairouan seront confinés 
jusqu’au 27 juin, selon le monde 
fr.
Le gouvernement tunisien a 
annoncé, dimanche 20 juin, avoir 
décrété un nouveau confinement 
général dans quatre régions où le 
taux de contamination dépasse 
les 0,4 %, alors que les hôpitaux 
peinent à soigner les cas les plus 
graves dans certaines zones du 
pays.
Les gouvernorats de Béja (nord-
ouest), Siliana, Zaghouan (nord) 

et Kairouan (centre) seront 
confinés pour une semaine, 
jusqu’au 27 juin, a précisé la 
présidence du gouvernement 

dans un communiqué publié sur 
Facebook.
Il s’agit des régions ayant 
enregistré plus de 400 cas positifs 

pour 100 000 habitants au cours 
des quatorze derniers jours.
Face à la détérioration dans 
ces régions, des campagnes 
régionales de dépistage et des 
centres d’isolement pour les cas 
positifs seront mis en place, ont 
précisé les services du premier 
ministre Hichem Mechichi.

Dégradation de la situation
Les examens en cours dans 
les établissements scolaires se 
poursuivront néanmoins dans ces 
régions, avait indiqué la même 
source samedi soir dans un autre 
communiqué.
Les services de santé militaire 
ont été mobilisés cette semaine 

pour faire face à la dégradation 
de la situation à Kairouan, où les 
établissements de santé peinent à 
faire face à l’afflux de malades.
La Tunisie, qui a levé la plupart 
des restrictions à l’approche de la 
saison touristique, à l’exception 
d’un couvre-feu de 22 heures à 
5 heures, enregistre actuellement 
plusieurs dizaines de décès et 
plus de 2 000 nouveaux cas 
confirmés par jour pour 12 
millions d’habitants.
Le pays a détecté 382 950 cas 
confirmés par tests et 14 038 
morts depuis mars 2020, selon les 
chiffres de l’université américaine 
John-Hopkins.

Après la mort de 
l’enseignant français, tué 
par un réfugié tchétchène 

en octobre 2020, des professeurs 
néerlandais avaient été menacés 
parce qu’ils avaient montré des 
caricatures de Mahomet, selon le 
monde fr.

LETTRE DE BRUXELLES
Il y a certains sujets qu’il ne traite 
plus, « parce qu’[il a] une famille 
», écrit un enseignant. Un autre se 
dit « plus prudent et plus inquiet 
». Un troisième confie qu’il 
n’évoque plus certains thèmes « 
par peur des intimidations et de 
la violence ». L’assassinat par 
décapitation de Samuel Paty, le 16 
octobre 2020, à Conflans-Sainte-
Honorine(Yvelines), impressionne 
toujours aux Pays-Bas.
Au point que deux associations 

regroupant des professeurs 
d’histoire, de sciences sociales 
et d’instruction civique ont 
interrogé leurs membres pour 
déterminer quelle influence cet 
événement avait exercée sur eux 
et sur leurs pratiques. Après la 
mort de l’enseignant français, 
tué par un réfugié tchétchène, 
des professeurs néerlandais 
avaient été menacés parce qu’ils 
avaient montré des caricatures de 
Mahomet, comme celle que leur 
collègue français avait extraites 
de Charlie Hebdo.
Quelque 150 enseignants ont 
rempli le questionnaire qui leur 
était adressé et un tiers d’entre 
eux avouent mieux préparer leurs 
cours mais aussi les aborder avec 
de la crainte.
Intéressant, mais moins que 

les témoignages apportés 
anonymement par les professeurs. 
Doutes et peurs émergent chez 
eux lorsqu’il s’agit d’aborder 
l’islamisme, la question du 
genre, le meurtre de l’Afro-
Américain George Floyd par un 
policier blanc, le conflit israélo-
palestinien, le génocide arménien 
ou encore le colonialisme. 
Dans certains établissements, la 
question de la Shoah n’est, elle, 
plus du tout évoquée, explique, 
dans De Volkskrant, Ton van der 
Schans, président de l’Association 
des professeurs d’histoire.
Une société polarisée
L’Université d’Amsterdam 
a, de son côté, voulu mesurer 
l’adhésion des jeunes à la notion 
de démocratie. Elle a sondé un 
échantillon représentatif d’élèves 

du cycle secondaire et la moitié 
d’entre eux ont répondu qu’ils 
n’avaient « pas d’avis » ou 
que la démocratie n’était « pas 
importante » à leurs yeux.
Les premiers assassinats politiques 
de l’histoire du pays (le dirigeant 
populiste Pim Fortuyn en 2002, 

puis le cinéaste Theo van Gogh 
en 2004) avaient pourtant incité 
les autorités à développer des 
programmes d’éducation civique. 
Il s’est révélé très difficile de les 
imposer dans un pays où la liberté 
de l’enseignement est un principe 
sacro-saint.

Les organisateurs ont cependant 
précisé que les compétitions 
pourraient se dérouler à huis 

clos si les infections au Covid-19 
se multipliaient de nouveau dans le 
pays, selon le monde fr.
Des spectateurs pourront bien 
assister aux Jeux olympiques de 
Tokyo, qui débuteront le 23 juillet. 
Les organisateurs des JO ont 
décidé, lundi 21 juin, d’autoriser des 
spectateurs locaux avec une jauge de 
50 % sur les sites de compétition, et 
dans une limite maximale de 10 000 
personnes.
Mais les compétitions pourraient se 
dérouler à huis clos si les infections 
au Covid-19 se multipliaient 
de nouveau, ont précisé les 
organisateurs dans un communiqué. 
Les organisateurs et les autorités 
japonaises ont finalement tranché 
trente-deux jours avant le plus grand 
événement sportif international, 
bouleversé par la pandémie.

La décision d’autoriser les 
spectateurs contredit l’avis des 
experts sanitaires conseillant le 
gouvernement qui avaient estimé 
qu’il serait « idéal » d’organiser les 
JO à huis clos.
Pas de spectateurs étrangers
Dès mars, les organisateurs ont pris 
la décision – sans précédent dans 
l’histoire olympique – d’interdire la 
venue de spectateurs de l’étranger, en 
raison d’un risque sanitaire jugé trop 
élevé. Et ils n’avaient cessé depuis 
de reporter celle sur les spectateurs 
résidant au Japon, notamment pour 
tenir compte de la situation réelle 
dans l’archipel le plus tard possible.
Cinq parties ont été impliquées 
dans la réunion en ligne, lundi : le 
Comité d’organisation de Tokyo 
2020, le gouvernement japonais, 
le gouvernement de la métropole 
de Tokyo, le Comité international 
olympique (CIO) et le Comité 
international paralympique (CIP).

Les sportifs étaient les premiers 
à redouter un huis clos et certains 
sponsors avaient déclaré en privé 
qu’ils préféraient un public, même 
limité. S’adressant aux autorités 
japonaises au début de la réunion, 
le président du CIO, Thomas 
Bach, a dit que son organisation 
« soutiendrait totalement votre 
décision », qui vise à « protéger au 
mieux » la population nippone et les 
participants. Cherchant visiblement 
à rassurer, il a aussi répété que plus 
de 80 % des résidants du Village 
olympique seraient vaccinés, ainsi 
que près des 80 % des journalistes.
La levée de l’état d’urgence 
dimanche à Tokyo et dans 
d’autres départements a envoyé 
un signal plutôt favorable aux 
organisateurs, qui attendaient la 
décision du gouvernement japonais 
pour déterminer leur position sur 
les spectateurs locaux. Mais le 
gouvernement japonais a maintenu 

certaines restrictions au moins 
jusqu’au 11 juillet et le premier 
ministre, Yoshihide Suga, a averti que 
celles-ci pourraient être renforcées si 
les cas de Covid-19 repartaient à la 
hausse et le système médical était de 
nouveau sous pression.
Le Japon, qui a fermé ses frontières 
dès mars 2020, a été relativement 

épargné par la pandémie, par 
comparaison à de nombreux autres 
pays, avec 14 400 morts du Covid-19 
officiellement recensés. Mais, 
pour des raisons administratives, 
notamment, il a été très lent à lancer 
un programme de vaccination. A ce 
jour, moins de 7 % des Japonais sont 
totalement vaccinés.
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La Jeunesse Sportive de 
Kabylie a battu, hier en 
match aller des demi-

finales de la Coupe de la CAF, 
les Camerounais de Coton Sport 
à Yaoundé (1-2). L’entraineur 
des Canaris, Denis Lavagne, 
s’est montré très satisfait de ce 
résultat.
La victoire de la JSK en terres 
camerounaises, alors même qu’ils 
étaient menés 1-0 par Coton 
Sport, a créé une grande émulsion 
hier. Le dernier représentant 
algérien sur la scène africaine, 
finalement vainqueur 1-2, a fait 
un grand pas vers un éventuel 
8ème trophée continental.
Ainsi, pour le coach français 
du club, Denis Lavagne, la JSK 
a réalisé un véritable exploit : 
« Mon équipe a fait un grand 
match. Mes joueurs ont montré 
une force de caractère incroyable 
en marquant un but avant la mi-
temps, parce qu’il ne faut pas 
oublier que nous avons encaissé 
un but sur coup de pied arrêté 
contre le cours du jeu. Pour 

autant, nous sommes revenus 
au bon moment. Notre objectif 
pour ce match aller était de faire 
match nul en marquant le plus de 
buts possibles, mais nous avons 
finalement fait mieux qu’espérer!  
Grâce à ce score de 1-2, le Coton 
sport devra désormais nous 
marquer deux buts pour passer.»
S’il s’est montré satisfait, 
Lavagne a mis en garde les siens 
contre tout excès de confiance 
qui serait dangereux pour la 
manche retour prévue dimanche 
prochain au Stade du 5 Juillet : 
« Certes, nous avons déjà battu 
le Coton sport à trois reprises 
dans cette compétition. Pour 
autant, il faudra rester sereins 
et bien préparer ce match retour 
qui se jouera dans un grand stade 
au gazon naturel, ce qui est un 
avantage pour nous. Mes joueurs 
vont devoir rester concentrés 
pour ce match retour pour finir 
le travail. Ce ne sera qu’après 
que nous pourrons penser à la 
finale et à notre potentiel futur 
adversaire.»

La sélection algérienne d’athlétisme (messieurs-dames) 
a décroché huit médailles dont quatre en or, lors de la 
4e et dernière journée des Championnats arabes des 

nations, disputée dimanche au stade Radès de Tunis, terminant 
avec une moisson de 21 breloques (6 or, 7 argent, 8 bronze).
Les médailles d’or étaient l’œuvre de de Abdelmalik Lahoulou 
sur 400m haies avec un temps 49.45, Larbi Bourrada dans 
les épreuves du décathlon (poids, longueur, hauteur, 100m, 
400m), Yasser Mohamed- Tahar Triki au saut en longueur 
et Mohamed-Ali Gouaned (800 mètres) avec un temps de 
1:46.67.
Pour sa part, Abdelmoumène Bourekba a décroché la médaille 
d’argent (Disque), réalisant un nouveau record national de 
58m et 44cm. Idem pour sa compatriote Loubna Ben-Hadja 
(400 mètres/haies)  qui a eu l’argent avec un chrono de 57:39
Les médailles de bronze ont été obtenues par Samira Messad 
au 400 mètres/haies avec un chrono de 58.20 et Kaouthar 
Salmi au triple saut.
Lors de la troisième journée disputée samedi, la sélection 
algérienne a décroché quatre médailles dont deux en or.
Les deux médailles d’or algériennes ont été remportées par le 
triple sauteur Yasser Mohamed-Tahar Triki avec une marque à 
17,26 m, et la spécialiste du lancer du marteau Zouina Bouzebra 
grâce à un sixième essai mesuré à 65,20m, établissant un 
nouveau record d’Algérie et arabe de la spécialité.
Les deux breloques en bronze sont revenues à Fatiha Bahi-
Azzoum sur 3000m steeple et Riham Sennani sur 10.000m, 
dont c’est la deuxième médaille de bronze, après celle obtenue 
sur 5.000m.
Lors des deux premières journées de compétition, disputées 
mercredi et jeudi, la sélection algérienne s’était distinguée 
grâce aux médailles d’argent décrochées par Rahil Hamel 
(100m haies), Amine Bouanani (110m haies), Mohamed-
Ali Gouaned (400m), Hicham Bouchicha (3000m steeple) 
et Yousra Arara (hauteur), alors que celles en bronze ont 
été l’œuvres (1.71m) de Souad Azzi (20km marche), Riham 
Sennani (5000m), Roumaïssa Belabiod (longueur) et Hicham 
Bouhanoune (hauteur).
Cette 22e édition des Championnats arabe, initialement prévue 
l’année dernière avant d’être reportée à cette année en raison 
de la pandémie de Covid-19.

CaF CC : lavagne (jsK), 
« Rester sereins pour le match retour »

athlétisme/Championnats arabes : 
Huit nouvelles médailles pour l’Algérie
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euro 2020 : 
Toute l’Italie s’enflamme pour le retour de Marco Verratti

Titulaire contre le Pays de 
Galles (1-0, 3e journée du 
groupe A), Marco Verratti 

a enchanté l’Italie. Les quotidiens 
sont dithyrambiques au pays.
Un plébiscite. L’Italie salue 
unanimement ce lundi la 
performance de Marco Verratti 
ce dimanche face au Pays de 
Galles (1-0, 3e journée du groupe 
A). Le milieu de terrain du Paris 
SG, passeur décisif pour Matteo 
Pessina, a réalisé une prestation 
de très grande classe, alors qu’il 
revenait à peine d’une longue 
absence sur blessure. Il est celui 
qui a touché le plus de ballons 
(136), réussi le plus de passes 
(103), créé le plus d’occasions 
(5) et tenté le plus de tacles (4) 
que n’importe quel autre joueur, 
rapporte Opta.
«Il était blessé ? Comme s’il 
jouait depuis un mois, au lieu de 
faire de la rééducation, il a pris 

l’Italie par la main et donne une 
leçon au milieu. Il obtient le coup 
franc et offre une passe décisive», 
lâche La Gazzetta dello Sport, 
qui lui a accordé un 7,5/10, la 
meilleure note côté azzurro. Le 
Corriere dello Sport monte même 
jusqu’à 8/10. «Il a envie de jouer 
après un arrêt de près de 40 jours 
et n’a pas voulu perdre de temps, 
vu la concurrence, pour retrouver 
sa place pour l’Euro. Il rayonne 
balle au pied, coud et invente. 
Il offre le but sur coup franc. Il 
démontre une condition physique 
insoupçonnée, tenant le terrain 
du début à la fin», peut-on lire 
dans les colonnes du quotidien 
sportif.

Quel casting au milieu !
Le Corriere della Sera, qui 
le crédite aussi d’un 7,5/10, 
souligne aussi l’importance 
du Gufetto dans l’entrejeu 
transalpin. «C’est une ressource 

indispensable (…) Il donne de 
la qualité dans la conservation, 
l’entente avec Jorginho, la force 
dans les duels, la personnalité. 
L’explosion de Locatelli lui a fait 
élever son niveau : il reste devant 
dans la hiérarchie», lance le 
journal, clairement enthousiasmé 
par un n° 6 qui «rend les autres 
meilleurs» autour de lui, 
notamment Jorginho, et peut 
«mettre le ballon où il veut».
La 41e sélection du natif de 
Pescara a donc déclenché une 
sacrée vague d’enthousiasme 
dans La Botte. À Roberto 
Mancini désormais de trancher 
pour constituer son onze de 
départ pour le 8e de finale à venir 
(contre le 2e du groupe C), avec 
cinq postulants pour trois places 
(Manuel Locatelli, Jorginho, 
Nicolo Barella, Mattia Pessina et 
donc Marco Verratti). Abondance 
de biens ne nuit pas.

L’inquiétude était de mise pour Ousmane 
Dembélé. Et malheureusement pour le joueur 
du FC Barcelone, la nouvelle est tombée : il 

doit déclarer forfait pour la suite de l’Euro.
Décidément, le sort s’acharne sur Ousmane Dembélé 
(24 ans). Alors que le joueur du FC Barcelone vivait 
l’une de ses premières saisons sans gros pépins 
physiques, il abordait cet Euro 2020 avec ambition. 
Mais après une apparition furtive face à l’Allemagne 
(entré en toute fin de match) et trente petites minutes 
contre la Hongrie (entré en jeu à la 57e minute à la 
place de Rabiot et sorti à la 87e), l’ailier ne refoulera 
plus les pelouses de l’Euro 2020.
Au sortir du match face aux Hongrois (1-1), Didier 
Deschamps avouait que son joueur avait dû laisser sa 
place après avoir reçu un coup, mais ne cédait pas au 
pessimisme. « Je ne peux pas être très précis. Il est 
possible qu’il ait pris un coup sur le tendon d’un genou. 
Il a continué et il a ressenti au moment de faire un 
centre. J’espère que c’est qu’un coup, mais on en saura 
plus dans les prochains jours. » Malheureusement, les 
derniers échos en provenance du camp de base tricolore 
annonçaient que la menace d’un forfait pour le reste de 
la compétition planait sérieusement sur le joueur.

Un forfait, mais pas 
de remplacement

Quelques heures plus tard, le couperet est tombé. 
«Ousmane Dembélé va quitter le groupe France. 
Contraint de sortir avant la fin du match Hongrie-France 
samedi, l’attaquant du FC Barcelone a passé des examens 
radiologiques dimanche soir à l’hôpital du Budapest. 
Les délais de rétablissement sont incompatibles avec 
son maintien dans le groupe. Des échanges ont eu lieu 
dès dimanche entre les staffs médicaux de l’Équipe de 
France et du FC Barcelone. Après s’être entretenu avec 
le joueur et le Dr Franck Le Gall, Didier Deschamps a 
pris acte du forfait d’Ousmane Dembélé», indique le 
communiqué publié par le staff des Bleus.
Un véritable coup dur pour Didier Deschamps. En effet, 
alors que des changements étaient attendus pour le 
match face au Portugal, le sélectionneur est privé d’une 
solution. Et pas des moindres. D’autant que le départ 
de Dembélé ne pourra pas être compensé. Le règlement 
de l’UEFA stipule que seul un forfait de gardien peut 
être pallié.

Ousmane Dembélé quitte l’équipe de France 
et déclare forfait pour la suite de l’Euro 2020 
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En Bref...un satellite en bois sera envoyé dans l’espace 
d’ici la fin de l’année

Hawaï : 

Ce chien-robot de la police contrôle la 
température des SDF atteints du Covid-19

Vingt-cinq ans après avoir 

été lancé, le célèbre jouet 

Tamagotchi, de la marque 

Bandai, va revenir sous 

la forme d’une montre 

connectée, relate le média 

spécialisé Kotaku. Grâce à 

de nouvelles fonctionnalités, 

il sera notamment possible 

d’interagir avec son petit 

animal virtuel simplement 

par le biais de la voix, ou 

encore de le caresser via 

l’écran tactile.

En 1996, ce divertissement 

a connu un énorme succès au 

Japon puis à l’international 

dès l’année suivante. Une 

série animée a également été 

créée autour du produit et un 

film, Tamagotchi : Le Film a 
également vu le jour.

Une montre en forme d’œuf

Le nouveau jouet à 
destination des jeunes 

enfants adoptera une forme 

d’œuf. Intitulé « Smart », 

il sera décliné en plusieurs 

couleurs. Aucun lancement 

pour l’international n’a pour 

le moment été annoncé et il 

sera simplement proposé sur 

le marché japonais, dans un 

premier temps. La montre 
proposera également de 

calculer vos nombres de pas 

réalisés dans la journée et 

affichera également l’heure.
Le Tamagotchi avait pourtant 

disparu dans les années 2000, 

après avoir connu une dizaine 

de versions. Il est cependant 

réapparu en France en 2011 
pour célébrer les 15 ans du 

jouet, et a ensuite connu de 

nouveaux modèles à partir 

de 2014, précise le média 

FredZone.

L’agence spatiale 
européenne (ESA) 
s’apprête à prendre 

part au lancement d’un 
nouveau satellite en orbite 
terrestre. Jusque-là, rien 
d’anormal, sauf qu’il s’agira 
du premier satellite en bois 
à être envoyé dans l’espace. 
Avec ce nouveau type 
d’appareil spatial, imaginé 
par l’écrivain finlandais 
et fondateur d’Arctic 
Astronautics, Jari Makinen, 
l’ESA cherche à savoir si ce 
matériau ne serait pas plus 
résistant que le métal dans 
l’espace.
Étant donné qu’il s’agit 

d’un test, le satellite en 
bois ne sera pas aussi 
imposant que les satellites 
traditionnels. Le Woodsat 
Wisa sera un nanosatellite 
CubeSat de 10 cm de côté 
seulement, construit à partir 
de panneaux en contreplaqué 
de bouleau. Ce matériau 
a été spécialement traité 
pour survivre au mieux à 

l’environnement hostile de 
l’espace.
La structure en bois devrait 

certainement subir des dégâts 
lors de la mise en orbite 
de l’appareil – l’équipe 
Woodsat s’attend à ce qu’elle 
s’assombrisse –, mais il est 
surtout question de vérifier si 
des fissures se forment sur les 
panneaux.

D’énormes économies 
à la clef

Fabriqué en Finlande, 
l’appareil contiendra 

plusieurs capteurs élaborés 
par l’ESA. Ces derniers 
permettront « d’identifier 
la pression locale dans les 
cavités embarquées dans les 
heures et les jours suivants 
la mise en orbite. Il s’agit 
d’un facteur important pour 
la mise sous tension des 
systèmes à haute puissance et 
des antennes radiofréquence, 
car de petites quantités de 
molécules dans la cavité 
peuvent potentiellement 
leur causer des dommages», 

indique l’ESA dans un 
communiqué.
Le satellite en bois 

devra à la fois résister à 
l’environnement hostile de 
l’espace, mais aussi aux 
potentiels chocs avec des 
débris spatiaux. Ces derniers 
– en nombre autour de la 
Terre – font énormément 
de dégâts que ça soit sur les 
autres satellites ou sur l’ISS.
En plus de permettre de 

réaliser d’importantes 
économies – le bois est 
en effet une matière peu 
coûteuse par rapport au 
métal – et donc, de pouvoir 
envoyer plus d’appareils 
dans l’espace, les satellites 
en bois permettraient de 
réduire les débris spatiaux 
puisque, à la fin de leur 
vie, ils pourraient être plus 
facilement désintégrés.
Le lancement du Woodsat 

Wisa est prévu d’ici la fin de 
l’année.

Les critiques se sont 
multipliées au sujet 
de l’utilisation faite 

par la police de Honolulu, à 
Hawaï (États-Unis), de l’aide 
financière aux organismes 
touchés par le coronavirus. 
Les forces de l’ordre ont en 
effet dépensé près de 150.000 
dollars (environ 123.000 
euros) pour l’achat d’un 
chien-robot Spot, rapporte 

Gizmodo. Les explications 
des dirigeants de la police 
n’ont pas convaincu les 
détracteurs de ce choix, y 
compris parmi les policiers.
Le Major Mike Lambert 

et le Lieutenant suppléant 
Joseph O’Neal avaient 
défendu l’acquisition de la 
machine en janvier dernier 
devant le conseil municipal 
de Honolulu. Ils avaient 

mis en avant la protection 
que le robot fabriqué par 
Boston Analytics fournirait 
aux fonctionnaires de police 
en pleine pandémie de 
Covid-19. Spot évoluera au 
sein d’un camp mis en place 
pour les sans-abri.

Son achat rentabilisé en 
quatre-vingt-dix jours
Les tentes sont proposées 

aux SDF qui doivent effectuer 
une quarantaine pour cause de 
contamination au coronavirus 
mais qui n’ont pas pu intégrer 
les structures existantes. Le 
robot dispensera les policiers 
d’un contact rapproché avec 
les individus malades. Les 
officiers avaient estimé dans 
leur présentation qu’éviter 
une éventuelle exposition aux 
agents valait bien 150.000 
dollars.
Le chien-robot a été équipé 

d’une caméra décrite comme 

pouvant « scanner une surface 
de trois pixels dans le coin 
de l’œil ». Elle offre ainsi la 
mesure « de la température 
corporelle la plus précise 
qu’on puisse obtenir dans ce 
lieu et probablement partout 
ailleurs », avaient affirmé 
les gradés. La machine est 
également programmée pour 
la désinfection aux rayons 
UV et aux atomiseurs.
D’après les responsables, 

l’achat du Spot sera 
rentabilisé en quatre-
vingt-dix jours grâce aux 
économies réalisées en 
matière de matériel et de 
ressources humaines. Le 
média spécialisé a cependant 
fait remarquer qu’un 
modèle du robot destiné 
aux développeurs coûtait 
deux fois moins cher que le 
montant payé par la police de 
Honolulu.
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Les meilleures crèmes solaires 
sont inutiles si on les utilise 
mal. Heureusement, vous 

avez intégré les bonnes habitudes 
pour vous exposer en toute 
sécurité. Rappel des règles de base.
1- Malgré ma peau mate, je 
ne me passe pas de protection
Quel que soit son phototype – 
classifcation de la peau selon 
sa sensibilité aux rayonnements 
ultraviolets –, il est nécessaire 
de se protéger du soleil. Même 
les peaux noires peuvent 
attraper des coups de soleil.
Bien entendu, les personnes à peau, 
cheveux et yeux clairs prendront 
davantage de précautions, en 
raison de leur faible capacité à 
fabriquer des pigments bruns.
Pour autant, à 50 ans, une peau 
mate peut être plus ridée et plus 
abîmée qu’une peau claire si elle 
n’a pas été suffsamment protégée.
2- Même si j’utilise un indice 
élevé, je mets ma protection 
aussi souvent que nécessaire

Si, sans protection, vous attrapez 
un coup de soleil au bout de 
20 minutes, un indice 15 vous 
permet, en théorie, d’être 
protégée 15 fois plus longtemps, 
c’est-à-dire pendant 5 heures.
À une condition : mettre 2 mg de 
produit par centimètre carré de 
peau (soit l’équivalent de 6 c. à c. 

pour tout le corps). Étant donné que 
personne ne respecte ces doses, il 
faut au moins diviser le temps de 
protection par deux voire par trois.
Les spécialistes s’accordent 
pour dire qu’il faut se retartiner 
généreusement toutes les deux 
heures minimum, et à chaque 
fois que l’on sort de l’eau. Et 

ce, quel que soit l’indice utilisé.
3- Je sors de l’eau régulièrement 
pour remettre mon écran protecteur
Déjà hors de l’eau, il faut se 
réappliquer son produit solaire 
minimum toutes les deux heures. 
Dans l’eau, votre produit, même 
s’il est adapté (résistance à 
l’eau ou waterproof), n’a pas 
une durée d’action illimitée.
Là encore, la réalité est tout autre, 
car au bain s’ajoute la sudation, le 
séchage, la chaleur... L’idéal étant 
de sortir toutes les 2 heures pour 
réappliquer son produit préféré.
4- Au fil des jours, même bronzée, 
je continue de me protéger
Le bronzage est le protecteur naturel 
de la peau : il correspond à peu près 
à un indice de 4. Mais il n’empêche 
pas les UVA de se faufiler 
jusqu’aux couches inférieures de 
la peau pour y faire des dégâts au 
cœur de l’ADN, dégâts invisibles 
tout de suite, mais irréversibles 
et cumulables au fil des années.
5- En été, je me protège des 

UV quel que soit le temps
Même avec des nuages, les UV 
sont très peu filtrés : 90 % passent 
au travers. D’autant qu’il fait 
alors plus frais et on a tendance à 
rester plus longtemps à l’extérieur. 
Les gros nuages noirs, les 
nimbus, sont, eux, de bons filtres.
Mais attention à « certains 
nuages – les cirrus, des nuages 
blancs et lumineux – qui peuvent 
même augmenter l’intensité 
des UV : + 8 % par rapport à 
un ciel clair ! », dit le Pr Doré.
6- Si j’attrape un coup de 
soleil, j’arrête de m’exposer...
Un coup de soleil est une vraie 
brûlure de la peau : il attaque la 
couche basale de l’épiderme (sa 
couche la plus profonde) et peut 
provoquer une brûlure allant 
jusqu’au deuxième ou troisième 
degré, selon son intensité.
Si cela vous arrive, mieux 
vaut laisser la peau à l’ombre 
et au repos, jusqu’à ce 
qu’elle fnisse par desquamer.

6 conseils pour s’exposer au soleil

L’Institut Pasteur de Lille va 
tester le clofoctol sur 600 
patients non vaccinés ayant 

eu le Covid. C’est un antibiotique 
(suppositoire) commercialisé 
sous le nom d’Octofène jusqu’en 
2005 en France pour trai¬ter les 
infec¬tions res¬pi¬ra¬toi¬res 
béni¬gnes. Mode d’action, 
effets secondaires, efficacité... 
Entretien avec le Pr Xavier 
Nassif, Directeur général de 
l’Institut Pasteur de Lille. 
Depuis février 2020, les équipes de 
recher¬che de l’Institut Pasteur de 
Lille (CNRS, Inserm, Université 
de Lille, CHU de Lille et Apteeus) 
travaillent sur le clofoctol, un 
antibiotique commercialisé 
en France sous la forme du 
sup¬po¬si¬toire Octofene® de 
1978 à 2005 pour trai¬ter les 
infec¬tions res¬pi¬ra¬toi¬res 
bactériennes béni¬gnes. Lors des 
tests menés en laboratoire par les 
chercheurs, le clofoctol se serait 
montré efficace contre le virus 
de la Covid-19. Après avoir reçu 
l’aval de l’Agence nationale de 
sécurité du médicament (ANSM), 
l’Institut Pasteur de Lille va 
prochainement tester ce traitement 
sous la forme d’un suppositoire 
par le biais d’un essai clinique de 
plus de 600 patients non vaccinés. 
Les premiers résultats sont 

attendus autour du 15 septembre. 
Si ses effets sont avérés, cet 
antibiotique pourrait permettre de 
réduire la contagiosité du virus 
et d’éviter les formes graves 
de la maladie. Comment ce 
médicament agit-il sur le virus 
? Où en sont les essais cliniques 
? Quels sont ses potentiels effets 
secondaires ? Quand pourra-t-il 
être utilisé en France ? Sous quelle 
forme sera-t-il administré ? Le Pr 
Xavier Nassif, Directeur général 
de l’Institut Pasteur de Lille, s’est 
confié au Journal des Femmes 
sur l’avancée des recherches.  
Présentation : qu’est-
ce que le clofoctol ?
Le clofoctol est un antibiotique 
indiqué pour traiter les 
infections bactériennes des 
voies respiratoires, de la bouche 
ou de la sphère ORL. Il a été 
commercialisé en France sous la 
forme d’un suppositoire (sous le 
nom Octofene®) à partir de la fin 
des années 1970 jusqu’en 2005, 
année où il a été retiré du marché 
français «car jugé d’intérêt médical 
limité» précise notre interlocuteur.
Quelle serait son efficacité 
contre la Covid-19 ?
«Les antibiotiques sont indiqués 
pour traiter les infections 
bactériennes. Or, la Covid-19 est 
une infection virale. Le clofoctol 

n’a, par conséquent, aucune raison 
de tuer un virus. Mais on s’est 
aperçu qu’au laboratoire dans une 
culture de cellules, ce médicament 
était capable de tuer le Sars-
CoV-2, le virus responsable d’une 
infection à la Covid-19. C’est 
donc un phénomène inattendu 
pour un antibiotique», explique le 
Pr Nassif. Lors des tests réalisés en 
laboratoire, le clofoctol a en effet 
prouvé son effi¬ca¬cité en inhibant 
la division cellulaire du virus. 
Quel serait son mode 
d’action sur le coronavirus ?
Lors des tests menés en 
labo¬ra¬toire sur des cel¬lu¬les 
de poumon humain, le clofoctol 
a été capable de tuer le virus «à 
des concentrations très faibles». 
«D’un point de vue mécanistique, 
on pense que le clofoctol inhibe 
la phase intracytosplasmique 
de réplication du virus, quand 
ce dernier se trouve dans le 
cytoplasme (partie de la cellule 
qui entoure le noyau) quel que soit 
le mode d’entrée du virus dans 
les cellules. Mais le mécanisme 
moléculaire du clofoctol, on 
est en train d’essayer de le 
trouver», explique le Pr Nassif.
Indications : qui pourrait 
prendre du clofoctol ?
«Si le clofoctol confirme son 
efficacité, il sera pour les 

personnes qui viennent d’être 
infectées, ayant été testées 
positives à la Covid-19. Il faudra 
prendre ce médicament très tôt 
et ne pas attendre trop longtemps 
après le test RT-PCR positif. C’est 
un médicament qui sera donné par 
voie entérale, sous la forme d’un 
suppositoire, pendant une courte 
durée (il va être testé sur une durée 
de 5 jours), détaille le directeur 
général de l’Institut Pasteur de 
Lille. Le but étant d’empêcher les 
personnes contaminées de faire 
une forme grave de la maladie». 
Où en sont les essais cliniques ?
En juin 2021, l’Institut Pasteur 
de Lille commence à tester son 
traitement sous la forme d’un 
suppositoire à travers un essai 
clinique composé de plus de 600 
personnes volontaires de plus 
de 50 ans, qui ont été positives 
au Covid-19, 
qui ont des 
symptômes 
récents et qui 
n’ont pas été 
vaccinées, après 
avoir reçu l’aval 
de l’Agence du 
médicament. Les 
premiers résultats 
sont attendus pour 
le 15 septembre 
prochain. 

Quels sont les effets 
secondaires du clofoctol ?
«Le clofoctol a été donné pendant 
plusieurs décennies en France, 
notamment à des enfants. C’est 
donc un médicament dont on 
connaît parfaitement la tolérance. 
Il est plutôt bien toléré, mais 
comme tous les médicaments, il 
est associé à un risque d’effets 
secondaires», prévient notre 
interlocuteur. Le clofoctol 
étant un antibiotique, il peut 
entraîner une diarrhée. En effet, 
«on sait que quasiment tous les 
antibiotiques ont tendance à 
donner des petites diarrhées. Par 
ailleurs, quelques crises d’asthme 
ont été rapportées, mais par 
rapport au nombre de personnes 
qui ont pris ce médicament, cela 
reste très minime», conclut-il. 

Octofène (clofoctol) :
un traitement du Covid bientôt testé
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Ventilateur, rafraîchis-
seur d’air et climatisation

A défaut de mettre en place 
une climatisation chez vous, 
optez pour un ventilateur de 
plafond, moins coûteux à 
installer. En brassant l’air, 
cet objet crée une brise 
fraîche et légère et permet à 
la température intérieure de 
baisser de quelques degrés. 
Tenez compte de la taille de 
la pièce dans laquelle vous 
allez l’installer : pour une 
grande pièce telle qu’un 
séjour, vous choisirez plu-
tôt un ventilateur de 132 cm 
de diamètre. En revanche 
pour une petite chambre, un 
ventilateur de 76 cm de dia-
mètre suffira.

Pour les déco addicts qui ne 
se voient absolument pas gâ-
cher le look de leur intérieur 
avec un ventilateur de pla-
fond qui ne leur semblerait 
pas suffisamment esthétique, 
il y a d’autres options. Il y 

a notamment celle du ven-
tilateur sur pieds avec tête 
tournante. Laissez-le dans 
un coin de pièce pour qu’il 
diffuse et renvoie l’air frais 
dans les quatre coins de la 
chambre, du salon ou même 
de la cuisine. Il existe des 
modèles très discrets qu’il 
est possible de dévisser et 
de remettre dans son carton 
à la cave une fois l’automne 
arrivé. Autre petite astuce : 
le souffleur USB. Sorte de 
mini-ventilateur, cet objet 
a l’avantage de pouvoir se 
brancher sur l’ordinateur 
directement. Pratique quand 
on travaille de chez soi avec 
un ordinateur portable que 
l’on trimbale un peu par-
tout et qui a tendance à nous 
chauffer les genoux.

Pour une solution plus effi-
cace qu’un ventilateur, vous 
pouvez opter pour le rafraî-
chisseur d’air qui présente 
une réserve dans laquelle 
on place des glaçons. L’air 

diffusé par le ventilateur est 
ainsi plus frais et permet de 
gagner un ou deux degrés 
en fonction de la taille de la 
pièce.

Concernant la climatisa-
tion, s’il est un peu tard pour 
installer un système com-
plexe, un climatiseur mo-
bile peut être envisagé pour 
gagner en confort mais cela 
a un certain coût. Il faudra 
alors simplement trouver 
une sortie pour le tuyau afin 
qu’il évacue l’air chaud de 
la pièce.

Peindre la façade de la 
maison de couleur claire

Garder la fraîcheur dans la 
maison passe aussi par une 
bonne utilisation des maté-
riaux de la façade de la mai-
son. Ainsi, certains maté-
riaux renvoient la chaleur et 
les rayons du soleil, comme 
la pierre, le plâtre, la chaux 
et la peinture claire. Si vous 
envisagez de repeindre vos 
murs, choisissez plutôt des 
couleurs comme le blanc, le 
beige, le jaune, l’orange et 
le rouge clair. Cette solution 
fait office de «petit barrage» 
contre les rayons du soleil. 
Cela ne vaut évidemment 
pas une véritable isolation 

thermique des murs mais 
peut néanmoins être utile 
pour perdre quelques petits 
degrés symboliques mais 
non négligeables pour res-
pirer.

Installer un toit végétal 
pour rafraîchir la maison

Végétaliser un mur ou le 
toit d’une habitation est non 
seulement très tendance 
mais présente également 
l’avantage de conserver 
une température relative-
ment fraîche à l’intérieur de 
l’habitat. En effet, la terre 
et les végétaux, qui rem-
placent l’ardoise ou les 
tuiles, permettent de proté-
ger les matériaux imperméa-
bilisant (membrane isolante) 
du rayonnement solaire. 
L’isolation du toit est ainsi 
améliorée, ce qui tempère 
la hausse de la température 
intérieur au plus chaud de 
l’été. 

Vous avez envie d’un 
peau lisse, éclatante, 
repulpée et confor-

table ? Vous cherchez à com-
battre les rides et les imper-
fections? Voici nos conseils 
pour booster votre routine.

Difficile de s’y retrouver 
parmi toutes les proposi-
tions de soins visage. Entre 
les différentes formules, 
crème, fluide, gel, gel-crème, 
baume, et la multitude d’ac-
tifs, on ne sait plus vers quels 
produits s’orienter. Pourtant, 
une routine n’a pas besoin 
d’être compliquée. Bien au 
contraire. L’idéal ? Choisir 
des produits simples mais 
efficaces, à base d’actifs 
naturels de qualité, et sans 
ingrédients superflus. Privi-
légiez un rituel simple : une 
formule de jour et un soin de 
nuit, à condition qu’ils aient 
été bien choisis. C’est pour-
quoi la marque Huygens a 
conçu le Duo Jour & Nuit. 
Cette officine de beauté na-
turelle est connue pour ses 

soins bio hautement concen-
trés en actifs naturels. Elle 
a mis au point deux sérums 
ultra concentrés, la base par-
faite pour une routine équi-
librée, et une peau en pleine 
santé. Deux produits bio, 
made in France et cruelty-
free, qui conviennent à toutes 
les peaux.

La routine du matin, avec 
le sérum jour

Au saut du lit, la peau est 
déshydratée, elle a tendance 
à se froisser. Pour l’hydrater 

pleinement, lui redonner un 
aspect lisse et pulpeux, et la 
réveiller, choisissez un soin 
hydratant, à l’effet seconde 
peau, qui hydrate sans sur-
charger le visage. Huygens 
a mis au point le Concentré 
Hyaluronique, composé à 
99% d’ingrédients d’origine 
naturelle dont 32% issus de 
l’agriculture bio. Ce soin à la 
texture poids plume est gorgé 
d’acide hyaluronique, afin 
d’hydrater la peau et de pré-
server sa jeunesse. Enrichi en 
extrait de concombre et en 

aloe vera, il resserre les pores 
et protège la peau contre les 
agressions extérieures. Il est 
léger et hautement concen-
tré, si bien que trois gouttes 
suffisent. Il offre immédiate-
ment un effet et sent bon le 
concombre. Appliquez-le le 
matin, sur le visage et le cou. 
La peau est parfaite, et prête 
à commencer une belle jour-
née.

La routine du soir avec 
l’huile sèche

La nuit, la peau a besoin 
d’un coup de pouce pour se 
régénérer et se réparer après 
les agressions subies pen-
dant la journée. Elle a besoin 
d’une texture soyeuse, nour-
rissante, mais pas trop riche, 
et d’ingrédients aux vertus 
régénérantes comme l’huile 
d’argan, l’huile de coco ou 
l’huile de jojoba. C’est le se-
cret de l’Huile Visage Elixir 
Nuit, une huile sèche perfec-
trice de peau qui booste la 
régénération cutanée pendant 
la nuit et permet d’afficher 

une peau plus saine au réveil. 
Composée à 100% d’ingré-
dients d’origine naturelle, 
dont 25% d’ingrédients issus 
de l’agriculture bio. Fer-
mez les yeux et laissez-vous 
bercer par les effluves de 
lavande et bois de rose. Ap-
pliquez-en cinq gouttes dans 
le creux de la main et massez 
délicatement sur le visage et 
le cou. Après la nuit, la peau 
est douce, éclatante les traits 
reposés comme après une 
bonne nuit de sommeil.

Grâce à ces deux soins hy-
per concentrés en actifs, vous 
gorgez votre peau d’hydra-
tation le matin avec une tex-
ture gel fraîche parfaite sous 
le maquillage. Vous faites le 
plein de lipides le soir, avec 
une huile légère nourrissante 
et régénérante. Ces deux pro-
duits s’appliquent en toute 
petite quantité, sur une peau 
parfaitement nettoyée. Ils 
s’utilisent seuls, ou en com-
plément de votre crème de 
jour et/ou de nuit.

Rafraîchir la maison :

 solutions pour garder la fraîcheur ...(Suite et Fin)

Cette routine simple et efficace 
va transformer votre peau
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Bill Gates a publié 
sa liste annuelle de 
lectures d’été pour 

2021 sur son blog GatesNotes. 
Cette année, le milliardaire 
a déclaré que le thème de ses 
livres était la relation entre 
l’Humanité et la nature. «C’est 
peut-être parce que la vie de 
chacun a été bouleversée par le 
Covid-19. Ou peut-être est-ce 
parce que j’ai passé tellement 
de temps cette année à parler 
de ce que nous devons faire 
pour éviter une catastrophe 
climatique», a écrit le 
cofondateur de Microsoft.
Quatre des cinq livres 
recommandés par 
l’entrepreneur sont des 
ouvrages non fictionnels, 
mais tous traitent de «du 
conflit entre les hommes et le 
monde qui les entoure». Deux 
oeuvres sélectionnées traitent 
de l’environnement, «Lights 
Out: Pride, Delusion, and the 
Fall of General Electric» se 
penche sur la faillite d’une 
grande entreprise américaine 
et «An Elegant Defense» de 
Matt Richtel aborde la réponse 
immunitaire face au virus. Une 
étude scientifique très actuelle.

«Une terre promise» de 
Barack Obama

Publié en novembre 2020, 
«Une terre promise» («A 
Promised Land» en VO) sont 
des mémoires qui commencent 

par le début de la carrière de 
Barack Obama et va jusqu’à 
l’assassinat d’Oussama Ben 
Laden en 2011. «Je pense 
que c’est un livre puissant 
avec beaucoup d’idées sur 
le leadership», a déclaré Bill 
Gates dans une vidéo.
Dans sa liste de lecture, 
le fondateur de Microsoft 
a ajouté qu’Obama était 
«étonnamment honnête sur 
son expérience à la Maison 
Blanche, en avouant à quel 
point c’est angoissant d’être 
celui qui a le dernier mot». 
«J’aimerais que davantage 
d’hommes politiques puissent 
écrire comme Obama. ‘A 
Promised Land’ se lit presque 
comme un roman, parce 
qu’il est tellement doué pour 
connecter chaque événement 
et en faire un grand récit», a 
écrit Bill Gates.

«An Elegant Defense: The 
extraordinary new science 
of the immune system: A 

Tale in Four Lives» de Matt 
Richtel

Le romancier et journaliste 
américain Matt Richtel a 
remporté un prix Pulitzer 
en 2010 pour une série de 
reportages sur la distraction au 
volant. Harper Collins
Bill Gates pense que «La 
grande histoire du système 
immunitaire» («An Elegant 
Defense» en VO) est un 

bon livre pour tous ceux 
qui cherchent des réponses 
sur comment et pourquoi la 
pandémie de coronavirus 
s’est propagée (même si le 
livre a été publié en mars 
2019). Matt Richtel base 
son récit sur l’étude de 
quatre individus ayant des 
problèmes de santé. Ces cas 
illustrent le fonctionnement du 
système immunitaire. «Vous 
en ressortirez avec une bien 
meilleure compréhension 
de l’impressionnante 
complexité de notre système 
immunitaire et des compromis 
délicats inhérents à son 
fonctionnement», a déclaré 
Bill Gates dans sa critique du 
livre.

«Lights Out: Pride, 
Delusion, and the Fall 

of General Electric» de 

Thomas Gryta et Ted Mann
L’auteur Thomas Gryta est 
un reporter du «Wall Street 
Journal».  Houghton Mifflin 
Harcourt
«Lights Out» (non traduit) 
retrace l’ascension et la chute 
de General Electric, que Bill 
Gates qualifie de «mythique». 
L’entrepreneur dit avoir été 
choqué lorsque l’entreprise 
s’est effondrée. «Parfois, il 
était un peu difficile pour moi, 
en tant qu’ancien PDG, de 
lire des critiques aussi sévères 
à l’égard de mes collègues 
dirigeants, y compris des 
personnes que je connais et 
que j’apprécie. Mais la lecture 
de ce livre m’a beaucoup 
apporté. Thomas Gryta et Ted 
Mann m’ont donné l’aperçu 
détaillé que je cherchais de la 
culture, des décisions et de la 

comptabilité qui ont précipité 
la chute de l’empire General 
Electric».

«Under a White Sky» 
d’Elizabeth Kolbert

Selon Bill Gates, de tous les 
livres de sa liste, «Under a 
White Sky» (non traduit) 
aborde la relation de 
l’humanité avec la nature de 
la manière la plus directe. 
Le livre donne de nombreux 
exemples de la manière dont 
l’Humanité a involontairement 
modifié l’environnement. Le 
fondateur de Microsoft l’a 
lu pour connaître l’avis de 
l’auteure sur deux sujets en 
particulier : le «gene drive», 
l’idée que nous pouvons 
modifier la manière dont les 
gènes sont transmis, et la géo-
ingénierie qui regroupe les 
méthodes visant à refroidir la 
température de la Terre.
«Comme je l’attends 
d’Elizabeth, elle explique le 
gene drive et la géo-ingénierie 
de manière convaincante et 
lucide», a déclaré Bill Gates. 
Le dernier livre d’Elizabeth 
Kolbert, «The Sixth 
Extinction», lui a valu un prix 
Pulitzer en 2015.

«L’Arbre Monde» de 
Richard Powers

The Overstory» de Richard 
Powers.  Richard Powers

«L’Arbre Monde» («The 
Overstory» en VO) est le seul 
roman figurant sur la liste 
de lecture de Bill Gates et il 
le décrit comme «l’un des 
ouvrages les plus atypiques 
qu’il ait lus depuis des 
années». L’auteur explore 
notre relation avec les arbres à 
travers neuf personnages dont 
les histoires s’entremêlent. 
«Le dénouement n’est pas très 
clair. Certains personnages se 
retrouvent et d’autres ont des 
histoires totalement distinctes. 
À la fin, on ne sait pas si l’on est 
censé considérer leurs actions 
comme moralement correctes 
ou simplement un peu folles», 
remarque Bill Gates.
«Ce manque de clarté ne 
m’a pas gêné, mais d’autres 
personnes pourraient le 
regretter. Si vous avez envie 
de lire un roman dont la chute 
offre une certaine ouverture 
et peut s’interpréter de 
différentes façons, vous allez 
adorer The Overstory. Il est 
très bien écrit et prend des 
tournures inattendues», a-t-il 
ajouté.

Voici les 5 livres que Bill Gates recommande pour cet été



Mardi 22 Juin 2021

19CultureSeybouse Times

Le Festival de Cannes 
et Canal+ ont annoncé 
la désignation de 

l’actrice Doria Tillier comme 
présentatrice des deux 
cérémonies d’ouverture et de 
clôture du Festival qui aura 
lieu du 6 au 17 juillet au Palais 
des festivals sur la Croisette.
Après une excellente carrière 
de deux saisons en Miss 
Météo dans le Grand Journal 
de Canal+, Doria Tillier, 35 
ans, qui a prouvé son immense 
talent bourré de fantaisies 
derrière l’univers des vannes 
et des blagues en tous genres, a 
marqué profondément l’esprit 
Canal+. Elle est d’abord 
pressentie pour deux films 
qui vont la faire découvrir 
comme actrice. En 2019, elle 
a eu l’occasion de fouler le 
tapis rouge des marches du 
Palais des festivals aux côtés 
de Nicolas Bedos en venant 
présenter le film «la Belle 
époque» où elle est nommée 
pour le César de la meilleure 
actrice. Puis viendra «M. 
et Mme Adelman», film 
réalisé par Nicolas Bedos, 

qui marquera ses débuts au 
cinéma.
En 2021, la voilà aujourd’hui 
maîtresse de cérémonie pour 
l’inauguration de l’ouverture 
du Festival de Cannes dès le 
6 juillet jusqu’au 17 marquée 
par la cérémonie du palmarès 
du festival, dont le jury sera 
présidé par l’immense acteur 
et réalisateur américain Spike 
Lee. Des cérémonies produites 
par Canal+ et retransmises en 
exclusivité, en direct et en 

clair, les 6 et 17 juillet.
Doria Tillier, passée derrière 
la caméra, a également réalisé 
un premier cours métrage «la 
Diagonale des fous» qui a reçu 
un bon accueil de la critique 
et sortira cette année. Elle est 
également à l’affiche du film 
«l’Origine du mal» réalisé par 
Sébastien Marnier.
Aujourd’hui, on ne connaît 
pas encore la composition du 
jury de cette 74e édition ni 
même le film qui sera projeté 

lors de la dernière séance 
après le palmarès, le 17 juillet, 
comme c’est de tradition au 
Festival de Cannes.
L’affiche du Festival de 
Cannes 74e édition est 
consacrée quant à elle à Spike 
Lee en grand hommage au 
talent de l’acteur et réalisateur 
américain qui viendra présider 
le jury pour remettre la palme 
d’Or de ce 74e Festival de 
Cannes.
Il y a dans cette image, le 

regard pénétrant de l’artiste 
plein de curiosité qui scrute 
malicieusement l’horizon 
derrière le décor ancestral 
cannois, représenté par deux 
palmiers. A l’exemple de son 
premier film incarné dans 
le BBoy de «Nola Barley 
n’en fait qu’à sa tête» de 
1985, Spike Lee alias Mars 
Blackmon reste le citoyen et 
défenseur de la cause noire 
par excellence aux Etats-Unis.
...selon reporters.dz

Que ce soit dans un style 
bonbon rose, avec le célèbre 
Albert Einstein, ou un rappeur 
américain, impossible de ne 
pas trouver un matatu à son 
goût.
Nous sommes ici à Nairobi 
et dans cette ville de plus 
de 4 millions d’habitants, la 
majorité montent à bord de ces 
minibus customisés. Il y en a 
des dizaines de milliers dans 
la capitale et la concurrence 
est rude. Il faut se démarquer 

pour attirer les passagers, car 
à l’heure de pointe, c’est la 
guerre.
Nairobi est réputée pour ses 
embouteillages et les matatus, 
réputés pour leur rapidité, 
garantissent aux passagers 
qu’ils arriveront à destination 
en moins de temps.
Et malgré leur apparence, les 
matatus ne sont pas récents. 
Ils ont fait leur apparition 
il y a environ 50 ans après 
l’époque coloniale. La seule 

compagnie de bus privée ne 
desservait pas les quartiers 
africains, ce qui a conduit à 
la naissance de ce moyen de 
transport informel.

Aujourd’hui les matatus 
sont un véritable 

patrimoine national.
« C’est la culture matatu et la 
culture matatu repose sur le 
fait de savoir quel trajet sera 
le meilleur », explique Moses, 
conducteur de matatu.
Avec leur style déjanté, les 

matatus ne sont pas très 
regardants sur le code de la 
route. Leur rapidité fait le 
bonheur de leurs passagers, 
mais pas des automobilistes. 
Et ce qui plaît encore plus à 
leurs passagers, c’est leur 
intérieur, encore plus fou que 
l’extérieur.
Dans celui-ci par exemple, 
ambiance boite de nuit garanti 
avec décoration sombre, son 
à tue-tête, connexion wifi 
et un écran géant qui passe 
les derniers clips à la mode. 
De quoi faire oublier les 
embouteillages et tout ce qui 
se passe à l’extérieur.
Et ils n’en ont pas l’air 
comme ça, mais certains de 
ces matatus valent plusieurs 
dizaines de milliers d’euros. 
Un investissement nécessaire 
pour toucher un public jeune.
« Les clients que nous 
ciblons appartiennent à une 
tranche d’âge spécifique. 
Ainsi, le véhicule est rempli 
rapidement et les gens rentrent 

chez eux ou arrivent au travail 
à temps», explique Moses, 
chauffeur de matatu.
Et les propriétaires de ces 
matatus vont parfois même 
beaucoup plus loin, avec des 
opérations de communication 
sur les réseaux sociaux. 
Toujours dans le but d’attirer 
des clients jeunes…et 
connectés.
« Les gens de cette industrie 
font beaucoup de choses 
incroyables. Il ne s’agit pas 
seulement de transporter des 
passagers d’un point à un 
autre, mais si vous creusez 
plus profondément, vous 
découvrirez qu’il y a plus 
que cela », explique Brian 
Wanyama, qui a fondé la 
Matwana matatu culture.
Les matatus sont une véritable 
institution au Kenya, mais ils 
représentent aussi une source 
d’emploi pour des milliers de 
personnes à Nairobi.

74e Festival de cannes : 

Doria Tillier en maîtresse de cérémonie

Kenya : 

les matatus, un véritable patrimoine national
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Trente heures en trois 
jours : c’est le temps 
qu’a passé Dwayne 

Johnson une aiguille plantée 
dans le bras la semaine der-
nière. L’acteur a profité du 
temps libre offert par la pan-
démie pour travailler au nou-
vel encrage du taureau brah-
mane qui lui couvre le bras 
droit. Et avec un bras aussi 
large, on peut dire qu’il y avait 
du travail !
Alors même si Dwayne John-
son est plutôt du genre résis-
tant, on imagine qu’il a dû ser-
rer quelque peu les dents pour 
supporter d’aussi longues 
heures de souffrance.
« L’évolution du tatouage de 
taureau est presque finie », a 
d’abord expliqué, soulagé, la 
star de Jumanji sur Instagram 
en légende de plusieurs cli-
chés du motif.
Après l’effort…
« Deuxième jour et on a tatoué 
plus de 25 heures dans ma 
cave avec mon frère et spé-

cialiste de l’hyperréalisme@
yomicoart. Il est extrêmement 
talentueux et on a passé plu-
sieurs mois (presque un an 
avec le Covid) à travailler sur 
les détails et l’histoire que ce 
tatouage représente. Presque 
fini, et presque temps de sor-
tir la tequila », a continué 
Dwayne Johnson.
Et ça tombe bien puisque l’ac-
teur a sa propre marque de te-
quila, la Teremana, qu’il a lan-
cée pas plus tard que l’année 
dernière. A consommer avec 
modération, bien sûr.

Après vingt ans de bons 
et loyaux et services 
dans L’Incroyable 

famille Kardashian, tout porte 
à croire que Kourtney Kar-
dashian aspire à la tranquil-
lité et… à de longues parties 
de golf ! En effet, la star de la 
télé-réalité vient de débourser 
12 millions de dollars pour 
s’offrir une propriété au sein 
du Madison Club de La Quin-
ta, en Californie, une enclave 
privée très huppée doublée 
d’un club de golf.
Bâtie cette année, comme le 
souligne Dirt, cette maison 
de plain-pied au style épuré et 
très contemporain se distingue 
avant tout par ses immenses 
volumes ouverts vers l’exté-
rieur. A ce titre, la pièce prin-
cipale offre une vue épous-
touflante sur les montagnes 
de Santa Rosa avec, en prime, 
une piscine extérieure de taille 
olympique entourée de pal-
miers.
La maison a été livrée entiè-
rement meublée dans un goût 

très épuré et moderne et il 
appartiendra à Kourtney Kar-
dashian d’y apporter sa touche 
personnelle. Elle pourra en-
suite profiter des nombreux 
services offerts aux résidents 
de cette communauté qui dis-
pose d’une conciergerie, d’un 
restaurant cinq étoiles, d’une 
salle de sport ainsi que d’un 

spa.
Kourtney Kardashian pourra 
y croiser ses nouveaux voi-
sins, à savoir Cindy Crow-
ford, le fondateur de Nike Phil 
Knight, le PDG d’Apple Tim 
Cook et surtout sa mère, Kris 
Jenner, qui a posé ses valises 
au Madison Club de La Quinta 
en 2018.

Kate Middleton a tou-
jours estimé que les 
premières années de 

l’enfance étaient les plus im-
portantes pour le développe-
ment d’un enfant. Pour elle, 
les problèmes rencontrés à 
l’âge adulte pourraient en par-
tie être évités en prenant mieux 
soin de la petite enfance et elle 

estime que c’est « l’équivalent 
sociétal du réchauffement cli-
matique ». C’est la raison pour 
laquelle la duchesse de Cam-
bridge a décidé d’ouvrir le 
Royal Foundation Center for 
Early Childhood. L’objectif 
du centre ? C’est l’épouse du 
prince William qui en parle le 
mieux.

« En travaillant en étroite col-
laboration avec d’autres orga-
nismes, le centre espère sen-
sibiliser le public aux raisons 
pour lesquelles les cinq pre-
mières années de la vie sont si 
importantes pour notre avenir, 
et à ce que nous pouvons faire 
en tant que société pour saisir 
cette occasion en or de créer 
une société plus heureuse, 
plus saine mentalement et plus 
enrichissante. En travaillant 
ensemble, j’espère que nous 
pourrons changer notre façon 
de penser la petite enfance et 
transformer des vies pour les 
générations à venir. Parce que 
je crois vraiment que les grands 
changements commencent 
petit à petit », a-t-elle expliqué 
dans un communiqué.
Pas Dolto, mais presque

En fin d’année dernière, Kate 
Middleton avait publié les 
résultats d’une étude édifiante 
sur l’importance des cinq pre-
mières années de la vie, en 
particulier en ce qui concerne 
l’addiction et les maladies 
mentales qui surviennent à 
l’âge adulte. Un site a été lancé 
par l’équipe de la duchesse 
pour démontrer pourquoi l’en-
fance est si cruciale dans la 
vie mais aussi pour mettre en 
avant le travail du centre et ses 
projets de recherche. La Royal 
Foundation a d’ailleurs publié, 
en parallèle de l’ouverture du 
centre, un rapport sur le coût 
économique que représente 
le fait de régler certains pro-
blèmes psychologiques à l’âge 
adulte, alors qu’ils auraient pu 
ne jamais se développer avec 

une intervention dès l’enfance.
« La duchesse s’est engagée 
dans une mission radicale 
visant à transformer la façon 
dont nous, en tant que société, 
abordons les premières années 
de la vie », a déclaré à Town & 
Country Magazine le profes-
seur Eamon McCrory, spécia-
liste en neurosciences à l’Uni-
versity College de Londres, qui 
a collaboré avec les équipes de 
Kate Middleton.
Un engagement profond, 
qu’elle entend manifestement 
mener sur le long terme. « La 
vision de la duchesse, c’est 
celle d’un monde plus heu-
reux, en meilleure santé, plus 
enrichissant », a déclaré un de 
ses assistants, resté anonyme, à 
la publication.

C’est ce qu’on appelle 
le sens du timing. 
Usain Bolt et sa 

compagne Kasi Bennett ont 

annoncé dimanche, jour de fête 

des pères, la naissance de leurs 

jumeaux, deux garçons nom-
més Thunder Bolt et Saint Leo 
Bolt.
La légende jamaïcaine du 
sprint, octuple médaillé d’or 
olympique, a dévoilé l’heu-

reuse nouvelle sur Instagram 
avec une photo de famille, 
montrant un emoji représentant 
un éclair (« Lightning Bolt », 
le surnom de l’athlète) à côté 
de chacun des noms des gar-

çons en légende de la photo, 
sans précision sur la date de 
leur naissance. Kasi Bennett 
a également posté une photo 
du couple posant avec les 
jumeaux et une légende photo 

de leur fille Olympia Lightning 
Bolt : « Bonne fête des pères 
pour mon amour de toujours ! 
@usainbolt tu es le roc de cette 
famille et le plus grand des 
pères pour tes enfants (…) »

Kourtney Kardashian s’offre
 une somptueuse villa

Kate Middleton lance une fondation consacrée 
à la petite enfance

Carnet rose :

 Usain Bolt papa de jumeaux, dont un petit Thunder

Dwayne Johnson 
se fait tatouer pendant

 30 heures
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Félicitations

Les étudiants algériens à l’étranger invités à renouveler leur bourse

Mis en cause dans un accident mortel à Ain Naadja :

L’auteur condamné à 3 ans de prison ferme 
et une amende de 100.000 dinars

Décès de la journaliste et présentatrice 
de Canal Algérie Wafa Meftah Rezki

C’est avec une immense joie que nous avons appris la 
réussite à l’examen de 5ème de 

OUALI  ARIDJ
Avec une excellente moyenne de 9,30

En cette heureuse circonstance, son papa Ouali Kamel, son 
frère Aimen et sa sœur Ines la félicitent bien chaleureusement 

et lui souhaitent d’autres succès inch’Allah 
De la part de Khedairia Yacine 

Les étudiants algériens 
boursiers à l’étranger 
sont invités à procéder 

au renouvellement de la bourse 
au titre de l’année 2021-2022 
via une plateforme numérique 
dédiée à cette opération, indique, 
dimanche, un communiqué 
ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique.
“Le ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique informe l’ensemble 

des étudiants boursiers à l’étranger 
que, compte tenu de la situation 
sanitaire actuelle, l’opération de 
renouvellement de bourse au titre 
de l’année 2021-2022 s’effectuera 
via la plateforme numérique 
dédiée à cette opération”, précise 

la même source.        
A cet effet, les étudiants concernés 
par le renouvellement sont 
invités “à déposer leurs dossiers 
au niveau des représentations 
diplomatiques ou consulaires, qui 
à leur tour se chargeront du dépôt 
des dossiers des étudiants au 
niveau de la plateforme”, ajoute 
le communiqué.
S’agissant du retour des étudiants 
en Algérie, la même source 
explique que “pour ceux qui 
ont terminé leur formation, les 

billets d’avion du retour définitif 
seront pris en charge par leurs 
établissements d’origine”.
“Pour les étudiants ayant 
bénéficié d’une bourse d’études 
pour l’année 2020-2021 pour la 
Hongrie, l’Irlande et l’Espagne, 
ces dossiers ne sont pas prioritaires 
et ne sont pas concernés par le 
retour pendant les vacances d’été 
afin qu’ils puissent optimiser et 
progresser dans leur cursus, vu que 
leur mise en route est intervenue à 
la fin de l’année 2020 et au début 

de l’année 2021”, détaille encore 
le ministère.
“Pour les étudiants des autres 
promotions qui n’ont pas rejoint 
l’Algérie depuis deux (2) années, 
en raison de la pandémie de la 
Covid-19, leurs billets seront 
pris en charge, en leur rappelant 
également qu’ils doivent au 
moment du retour dans le pays 
d’accueil de procéder à la 
réservation de leurs départs par 
leurs propres moyens”.

Le tribunal de Hussein 
Dey (Alger) a 
condamné lundi le 

chauffard mis en cause dans 
un accident de la route à Ain 
Nadja à la peine de trois 
ans de prison ferme assortie 
d’une amende de 100.000 
dinars avec suspension du 
permis de conduire pour 

une période de quatre 
années. Il était poursuivi 
pour homicide involontaire 
avec délit de fuite après un 
accident de la route.
Pour rappel, le chauffard 
avait mortellement percuté 
un automobiliste, Benani 
Mourad Oussama (27 ans) 
(photo)  qui changeait la 

roue à sa voiture le 04 
juin dernier vers 15h sur 
la rocade Sud d’Alger à 
hauteur de l’hôpital militaire 
de Ain Naadja avant de 
prendre la fuite. Mais il a 
été intercepté puis interpellé 
par les gendarmes au niveau 
de l’échangeur de Gué de 
Constantine. 

La journaliste et 
présentatrice de Canal 
Algérie, Wafa Meftah 

Rezki, est décédée, dimanche 
soir à Alger, à l’âge de 42 
ans, des suites d’une longue 
maladie, a-t-on appris auprès de 
sa famille.
Elle sera inhumée ce lundi après 
la prière du dohr au cimetière 
de Garidi, à Kouba.
La défunte qui a intégré la 

rédaction de Canal Algérie 
en 2004, a animé plusieurs 
émissions dont “C’est le week-
end, Un air de famille, Bien 
être, Bonjour d’Algérie, TV 
Rama”, et sa dernière émission 
“Paroles de femmes”
En cette douloureuse 
circonstance, le ministre de la 
Communication, porte-parole 
du Gouvernement, Ammar 
Belhimer, “présente ses sincères 

condoléances à la famille et 
collègues de la défunte”.
Le directeur général de 
l’EPTV, Chaâbane Lounakel et 
l’ensemble des travailleurs de 
la télévision algérienne tout en 
présentant leurs condoléances 
également à la famille de 
la défunte et ses proches, 
expriment leur profonde 
sympathie en cette pénible 
circonstance.


